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Daniel Lafiamme 
écope 25 ans au pen

Le militaire 
Daniel Lafiamme 
de Val-Belair 
a ete trouve 
coupable du 
meurtre 
prémédite de 
sa conjointe par 
un jury de six 
hommes et six 
femmes, hier 
Il devra 
maintenant 
purger 25 ans 
de pemtencier 

avant de devenir admissible à une 
liberation conditionnelle A-3

LE CANADA

■Æ

Le groupe Spicer accusé de négliger les francophones

Normand fustige le Canada anglais
OTTAWA — L’un des représentants du Quebec au Forum 
des citoyens, Robert Normand, dénonce la fourberie du 
Canada anglais qui se laisse aller à des élans « lyriques » 
pour les 500 000 autochtones, se préoccupe des droits des 
anglophones du Québec, mais ignore totalement le sort 
réservé aux 800 000 francophones de l'extérieur du Québec.

par MICHEL VASTEL
LE SOLEIL

Dans une lettre cinglante de 
trois pages adressée au prési­
dent, Keith Spicer, et qui de­
vrait être publiée en annexe du 
rapport principal du Forum, l’é­
diteur du SOLEIL déplore que 
« le Forum n'accorde pas plus 
d’attention à la situation des

quelque 800 000 francophones 
rivant à l’exterieur du Québec... 
Certains se sont prononces con­
tre la loi 178 qui restreint, selon 
eux, les droits des anglophones, 
mais ils ne s’inquiètent pas au­
tant des politiques linguistiques 
imposées aux francophones de 
l’extérieur du Québec. Enfin, le 
rapport souligne le « lyrisme 
politique » des Canadiens à l’é­

gard des 500 000 autochtones 
dont la situation les derange 
beaucoup - et c’est tant mieux - 
mais ne traite pas du taux d’as­
similation consternant de cer­
tains groupes de francophones 
dans le reste du Canada ».

Une version des commen­
taires de Robert Normand a ete 
obtenue par le bureau du SO­
LEIL à Ottawa. Comme toutes 
les autres fuites qui se multi­
plient depuis quelques jours, il 
s'agit d'une version anglaise, ce 
qui en dit long sur la langue de 
travail d’une Commission tout 
de même présidée par un an­
cien Commissaire aux Langues

officielles. MM Normand et 
Spicer ont refuse de commenter 
la lettre ou d’en fournir l’origi­
nal français

Il s’agit d'un procès en règle 
de la façon dont les travaux du 
Forum ont ete menés depuis 
huit mois : cela relève selon 
Normand de la « pagaille » ou 
de la « manipulation », et les 
commissaires eux-mèmes ont 
ete tenus à l'écart des décisions 
importantes. Parmi les points 
soulevés dans la lettre :

- plusieurs commissaires, 
dont Robert Normand lui-mê­
me. ont demandé dès le debut 
de janvier dernier de mettre fin

au charriage auquel se livraient 
les « Citoyens » reçus au Fo­
rum, parfois base sur des « in­
formation erronees » et que 
personne ne se donnait la peine 
de corriger. Maigre cela. Keith 
Spicer n'a pas tenu de reunion 
avec ses on/e collègues entre le 
3 mars et le 7 mai, soit plus de 
deux mois de perdus sur un 
mandat de huit mois ;

- le contenu du fameux « rap 
port intérimaire » publie en ca­
tastrophe au mois de mars n'a- 
vait même pas été approuvé par 
les « commissaires » et plu­
sieurs d’entre eux en ont appris

Suite .A-2, S'ormand...

Goldbloom remplace 
D’Iberville Fortier
Ottawa a confirmé la nomination de l ex- 
mimstre libéral québécois Victor Goldbloom 
au poste de Commissaire aux langues 
officielles pour succéder à D'Iberville Fortier

LE SPORT

Fogarty en demande, mais 
Ragé ne veut pas réchanger
Pierre Pagé est à la recherche d un 
défenseur d'expérience, mais il ne veut pas 
sacrifier Bryan Fogarty qui est convoite 
par plusieurs équipes S-4 et S-5

LE QUEBEC

Bourassa est encouragé par 
son état de santé
« Les derniers rapports que j'ai reçus 
étaient encourageants, » a indiqué le 
premier ministre du Québec au sujet de 
son état de santé A-9

LE MONDE

Roi de la cocaïne,
Escobar se livre
Le roi de la cocaïne colombien Pablo 
Escobar. 41 ans chef du Cartel de la cocaïne 
de Medellin, a ete conduit en prison, hier, 
après s'être rendu A-3

L'ECONOMIE

Hypothèques: Desjardins 
détrônée par les banques
En 1990, pour la première fois de leur 
histoire, les banques à charte ont vendu plus 
d'hyootheques au Quebec que les 
caisses populaires Desjardins B-1
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Pour Quebec et la Beauce. ensoleille avec 
passages nuageux plus frequents en après- 
midi Max : 25 à 28 Mm : près de 14

Des payeurs de taxes qui en ont ras-le-bol
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Répondant à l'invitation de l'animateur radiophonique Simon Bedard, plus de 350 personnes ont 
envahi le centre Mgr-Marcoux. hier soir, afin de jeter les bases de l'Association de la défense des 
payeurs de taxes. Ce mouvement apolitique, né du ras-le-bol des citoyens aux nombreuses 
hausses de taxes, compte étendre ses ramifications dans chaque région de la province. La 
charge a ete cinglante à l'endroit des gouvernements et particuliérement des haut-fonctionnaires.
« ceux qui ont le véritable pouvoir ». , C-

Texte en page A-3

Encore quelques jours de 
sursis pour Malenfant
Tous les grands prêteurs et 
créanciers du Groupe 
Malenfant ont dit oui au 
plan de redressement 
proposé par les 
vérificateurs de Price 
Waterhouse et ont apporté 
leur appui à une proposition

de sursis de quelques 
jours, confiants que Raymond 
Malenfant saura surmonter 
ses problèmes de liquidités.

par REAL LABERGE
LE SOLEIL

Mais comment et selon quelles 
modalités M. Malenfant pourra 
faire face à ses échéances les 
plus pressantes? Aucune préci­
sion n’a été apportée hier à ce 
sujet, à part de vagues indica­
tions comme quoi les créanciers

Sui/e A-2, Malenfant...

La Côte-Nord 
est en flammes
BAIE-COMEAU — Les feux de forêt ont empiré tant en 
nombre qu’en violence, hier sur la Côte-Nord, où sévissent 
maintenant vingt-et-un brasiers dont sept sont non 
maîtrises.

par MARC SAINT PIERRE
LE SOLEIL

« C’est une situation alarman­
te », constate Michel Fortin, 
porte-parole de la Société de 
conservation de la Côte-Nord

Très professionnel, il ravale 
l'adjectif «critique» et le mot 
« désastre » qui manifestement 
lui brûlent les lèvres pour syn­
thétiser ce qui se passe en ce 
debut d'été aride.

« Depuis 1979, depuis que je 
suis ici, je n’ai pas vu une situa­
tion semblable. C’est exception­
nel », ajoute-t-il.

Comme pour illustrer les 
propos de M. Fortin, par instant 
totalement gris de fumée, le ciel 
de Baie-Comeau ne laisse voir 
du soleil qu'un disque cramoisi 
sans aucun rayonnement.

Bien sur, le grand feu de Bet- 
siamites continue de brûler 
sans contrainte. Il en était à un 
périmètre de 3500 hectares à 
midi, 1300 de plus que la veille. 
Personne ne se risque à avancer 
en début de soirée quelle éten­
due de forêt il a maintenant dé­
truite. « Les hélicoptères ont dû 
être envoyés ailleurs », expli­
quera M. Fortin.

Mais cette fumée qui obscur- 
sit le ciel de Baie-Comeau pro­
vient de la Haute-Côte-Nord où 
dévorent quatorze incendies fo­
restiers. Des incendies dûs à la 
foudre. Leur superficie totale 
est inconnue mais le plus sé­
rieux, au sud-ouest de la Pour- 
voirie du Lac Dégelis, en arrière 
des Escoumins, dépasse main­
tenant les 50 hectares.

Avec une metéo au beau 
fixe, le vent s'est mis de la

partie tout le jour. Present des 
le matin, le sud-ouest a résolu­
ment fraichi en fin de journée a 
35 ou 40 kilomètres a l'heure 
avec des raffales de 50.

« Plus il vente, plus c’est dif­
ficile. Il faut prendre ça comme

Suite A-2, Laterrière...

Autre texte en page A-3

Un CL-215 
s’écrase:
2 morts
ALMA (PC) — Les 
deux membres 
d’équipage d'un 
avion-citerne CL-215 
qui participait à la 
lutte contre les 
incendies de forêt, 
ont perdu la vie hier 
quand leur appareil 
s’est écrasé à 250 
kilomètres au nord- 
ouest de Chicoutimi.

L’accident est survenu 
vers 15 h 05 dans le sec­
teur Chute-des-Passes.

Le pilote d'un hélicop­
tère qui a pu s’approcher 
de la scene de l’écrase­
ment a rapporte que l'ap­
pareil s'est complètement 
désintégre en touchant le 
sol, et qu’il y a vraisem­
blablement eu une explo­
sion suivie d’un incendie.

Pour Chrétien et Ottawa

Pelletier quitte «sa » ville
OTTAWA — Malgré ses dénégations de la veille et ses 
accusations de spéculation à l’endroit de la presse, Jean 
Chrétien a présenté hier à ses collègues du caucus libéral 
son nouveau chef de cabinet, Jean Pelletier.

par PIERRE-PAUL NOREAU
LE SOLEIL

Le dirigeant libéral s'est effecti­
vement amène hier matin à sa 
rencontre hebdomadaire avec 
les députés, aux côtés de l'ex- 
maire de Québec. M. Chrétien

était de tout évidence soulagé 
de voir l’histoire se terminer en 
beauté. Et il en était de même 
pour le personnel autour de lui.

« C’est tout un compliment 
que me fait M. Pelletier de venir 
travailler avec moi. J'en 
éprouvé une grande satisfac­
tion », a lancé le chef de l'Oppo­

sition cà la poignée de journa­
listes qui l'attendaient.

Le député de Beauséjour a 
décrit Jean Pelletier comme un 
Québécois respecté, un homme __ 
d'expérience et d'autorité, en | 
plus d'ètre un ami personnel de | 
longue date. Il lui confie la tâ- | 
che de diriger et de coordonner J 
les affaires de son bureau, tout -= 
en s’assurant que celui-ci « pro- f

S

Suite A-2, Pelletier...
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guites de la première page

Malenfant...
ont « vu de la lumière au bout du tunnel » et qu'ils sont convenus d’un 
échéancier qui « laisse du temps a M. Malenfant ». Cette situation se 
poursuivra pour quelques jours encore.

C’est ce qu’ont assuré hier MM. Robert Brochu et Gilles Savard, 
associés de la firme mandatée pour analyser et rationaliser l’entreprise 
du Groupe Malenfant, a l'issue de huit longues heures de deliberations 
et de négociations, dont près de la moitié s’est deroulee en l’absence de 
l’hôtelier québécois. Ce dernier a évité toute rencontre avec la presse. 
L’ex-ministre du Revenu du Quebec, M. Yves Seguin, faisait partie du 
groupe des conseillers financiers de Malenfant.

Les journalistes ont dû faire le pied de grue pendant toute la joumee 
à Texteneur du Plaza Universel, boulevard Laurier, a Sainte-Foy, Tun 
des douze etablissements hôteliers de Raymond Malenfant. Des mem­
bres du personnel leur interdisaient Tentree.

Mais ce fut une «joumee fructueuse », a notamment remarque M. 
Brochu, parce que les quelque 30 représentants des banques et autres

créanciers ont pu analyser un pian de redresssement que tous, sans 
exception. « ont juge valable ».

Les vérificateurs de Price Waterhouse ont invoque la confidentialité 
de leur etude pour refuser d en dire davantage sur ces propositions qui 
ont ainsi suscité une adhesion unanime Elles englobent autant des 
delais dans le paiement des dettes que des prévisions de vente d’élé­
ments d’actif immobilier juges les moins rentables

En cela, le complexe hôtelier et d’édifice a bureaux Raycom-Auberge 
Universel de Montreal n’a pas fait l’objet d une consideration plus 
intéressante que d’autres.

« On n’est pas rendu là », a egalement répondu M. Brochu à la 
question de savoir si le plan de redressement prévoit la cession d'autres 
etablissements hôteliers.

De son côté. Tautre co-associé de la firme Price Waterhouse. M. 
Gilles Savard, a affirme qu'il n'avait pas entendu parler d’une prise de 
possession du Manoir Richelieu par la Federation des caisses Desjar­
dins. Le manoir va continuer d’étre dirige par la même administration.

Il devait ajouter qu’il a tout lieu de penser que M. Malenfant est 
satisfait du déroulement et des propositions de reglement de la joumee 
d’hier, qui a débuté a 10 heures précises et qui s'est poursuivie jusqu’à 
17h50.
Les prêts publics

Par ailleurs, la Presse canadienne rapporte que des responsables
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la maisona simons
PLACE STE-FOY GALERIES DE LA CAPITALE VIEUX QUÉBEC

gouvernementaux ont indique hier que le promoteur a seulement 10 
jours pour se qualifier pour un « renflouement » de 45 millions $ de 
l’État

Jusqu'à maintenant, M. Malenfant n’a pas réussi a satisfaire aux 
conditions qui lui permettraient d'obtenir des prêts d'urgence (42 mil­
lions $) de la Société de développement industriel et de la Caisse de 
dépôt et placement, ainsi qu'un prêt d'un an de 2,9 millions $ du 
cabinet.

Laterrière...
ça vient », constate, impuissant, le porte-parole de la société.

Il y a plus. Les cartes élaborées par l’ordinateur des détecteurs de 
foudre de la société sont mouchetées de multiples points d impact.

« C’est de la foudre recente. S'il n’y a pas de pluie, ça va faire comme 
ça a fait hier mardi Nous risquons de nous reveiller avec plusieurs 
autres feux aujourd'hui », dit M. Fortin.

Pour lui. il est clair qu'aucune boule de cristal ne peut prédire de 
quoi demain sera fait.

Une chose semble sûre cependant. « Il n’y a pas de pluie prevue pour 
quelques jours encore », souligne ce vétéran des combats contre les 
feux de forêt.

Par ailleurs, pour la premiere fois depuis 1978, le ministère des 
Forêts a ordonne la fermeture de la region forestière entre Tadoussac et 
Riviere-Pentecôte. L’interdiction de pénétrer en forêt intervient au mo­
ment où les carnets de réservations des pourvoyeurs sont pleins, com­
me a chaque fête nationale des Québécois. Cette mesure touche notam­
ment les ZEC de Laval, d'Iverville, Forestville, Labrieville, Varin. 
Trinité, Nordique, Riviere Godbout et Riviere de la Trinité.

Normand...
l'existence dans leur journal du matin. (LE SOLEIL a d’ailleurs appris 
que ce rapport a été finalisé dans les bureaux du Conseil privé). Le 
Forum était alors sur la sellette a cause des accusations de gaspillage de 
fonds portées par M.Normand lui-même. «Je comprends la hâte des 
dirigeants du Forum de s’accrocher à n’importe quelle bouée de sauve­
tage pour ne pas sombrer dans ce merdier, écrit Normand, mais il est 
inadmissible qu’on ait été jusqu'à recourir à des méthodes qui s’appa­
rentent à une manipulation du Forum et du Parlement;

- le « style alambiqué et le contenu trop timide » des recommanda­
tions risquent de jeter de Thuile sur le feu, selon Normand. Pire encore, 
ces recommandations « pourraient bien contribuer à maintenir les divi­
sions qui déchirent le pays puisqu’elles mettent en évidence le peu 
d’empressement dont le Canada anglais est animé quand il s’agit de 
répondre aux demandes du Québec ». C’était particulièrement visible, 
selon Normand, aux séances du Forum auxquelles il a assisté : « la 
question des relations entre le Québec et le reste du Canada a été 
carrément banalisée, les gens y portant peu d’intérêt après s’ètre lon­
guement étendus sur leurs propres problèmes ou ceux des 
autochtones »;

- enfin, Robert Normand dénonce « le coût beaucoup trop élevé » de 
ce Forum (24 millions $), dû en particulier « à la pagaille administrative 
des premiers mois » de travail et à un programme de travail dont on 
n’avait pas bien évalué les coûts.

On dit que la direction du Forum était furieuse à la réception de cette 
lettre incendiaire et cela peut expliquer les attaques du représentant de 
l'Alberta, Fil Fraser, plus tôt cette semaine. Des cadres du Forum 
soulignent en particulier que Robert Normand ne s’est pas montré 
lui-même un défenseur zélé des droits des francophones de l’extérieur 
du Québec lors des discussions sur le contenu du rapport.

Rejoint à Winnipeg, le nouveau president de la Fédération des com­
munautés françaises et acadiennes du Canada, Raymond Bisson, s’est 
dit préoccupé par ce qu'il entend dire des travaux du Forum. On 
souligne en passant que les francophones sont, selon Satistique Cana­
da, 938 000 et non 800 000. « On ne peut bâtir un avenir en niant le 
passé, dit-il, et les francophones constituent une réalité depuis la fonda­
tion de ce pays. S’il y a deux poids et deux mesures dans ce pays, ajoute 
Bisson, c’est que le groupe Spicer se préoccupe de redonner aux anglo­
phones du Québec ce qu'ils ont perdu et, pour plaire aux anglophones 
du reste du Canada, il suggère de couper davantage dans les pro­
grammes de langues officielles : c’est encore nous qui payons ».

Le rapport officiel du Forum des citoyens doit être remis au premier 
ministre la semaine prochaine et rendu public le 27 juin. Un autre 
membre, le syndicaliste Richard Cashin de Terre-Neuve, a lui aussi 
émis de longues réserves dont le ton et l’orientation générale rejoignent 
celles de M. Normand. On risque ainsi d’assister à des empoignades 
publiques entre commissaires - télévisées en direct par CBC -, ce qui 
illustrerait très bien l’humeur du pays. Robert Normand, termine d’ail­
leurs sa lettre en évoquant la nomination de Joe Clark aux affaires 
constitutionnelles et sur ces mots : « Bonne chance, monsieur Clark ! »

Pelletier...
duit la marchandise de qualité attendue ».

Maigre les inquiétudes qui ont suivi la révélation par le SOLEIL que 
des négociations étaient en cours entre les deux hommes, M. Chrétien a 
soutenu qu’il n’avait pas été si difficile de convaincre son ancien 
confrere de classe de le rejoindre.

« Ça n'a pas été difficile parce que c’est un homme qui sait ce qu'il 
veut. Il était disponible et prêt à servir, il a dit oui. » Le chef libéral a en 
fait complètement escamoté par cette réponse les problèmes de der­
nière minute venus compliquer le dossier.
Fin d'une ère

L’arrivée de l’ancien journaliste et administrateur à la tète du cabinet 
libéral signifie la fin de Tère Goldenberg pour les libéraux. Le conseiller 
principal Edward Goldenberg, fidèle compagnon de route de Jean 
Chrétien depuis l’époque où celui-ci était ministre des Finances et, 
surtout, durant sa longue quête pour la direction du parti, passera à 
compter du 2 juillet au deuxieme rang.

A ce moment, Jean Pelletier remplacera officiellement Michel Four­
nier, assumant la direction et la coordination des affaires du bureau de 
Jean Chretien. M. Goldgenberg ne part pas et ne change pas de rôle a 
soutenu le chef Chrétien. Il ne faisait toutefois aucun doute pour le 
personnel, comme pour les députés, hier que le nouveau patron est 
désormais Jean Pelletier.

.Accueilli par des applaudissements à son entrée au caucus, M. Pelle­
tier semble avoir fait bonne impression auprès des députés. « 11 est très 
gentil » glissait de même Tune des membres de l’équipe des communi­
cations, après l’avoir cotôyé pendant un moment. Un autre était impres­
sionné par son approche méthodique. De toute évidence, sa réputation 
l’avait précédé et fait au début craindre le pire.

Mais le charme qui a opéré pendant une douzaine d’années auprès 
des électeurs de la ville de Quebec, n’est pas disparu, semble-t-il. Mais 
sous ses dehors chaleureux, M Pelletier lui-mème n'a pas cache qu’il 
ne venait pas a Ottawa pour venir faire du tourisme ou des ronds de 
jambe. « Je suis un gagnant », a-t-il affirmé aux députés pour justifier 
que des choses allaient changer et que du travail allait être abattu. A 
une journaliste, il admettait ensuite, «je suis dur (tough), mais pas si 
pire que cela... »

Quant à savoir si cette position de chef de cabinet deviendra un 
tremplin pour sa candidature aux prochaines elections federates, l’an­
cien dirigeant du Progrès civique ne ferme pas la porte, fidèle à son 
habitude. « Pas nécessairement », répond-il avec son plus large sourire.

Jean Pelletier avoue enfin être venu à Ottawa « à la fois pour M. 
Chrétien pour qui j’ai beaucoup d’amitié et d’admiration, et pour servir 
le Québec et le Canada. »
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Daniel Laflamme condamné à perpétuité
□ Le juge Bienvenue: «C'est bien peu car, vous, vous êtes toujours en vie alors qu'à votre Sylvie, vous ave: enlevé la sienne!»
Le verdict de culpabilité à l'accusation 
de meurtre prémédité et la condamnation à 
('emprisonnement à perpétuité, hier, 
n'ont pas fait broncher Daniel Laflamme de 
l'impassibilité qu'il affichait depuis le 
début de son procès.

p«r RICHARD HENAULT
LE SOLEIL

350 payeurs 
de taxes se 
«révoltent»
Ça jonglait allègrement avec les 
milliers, les millions, même les 
milliards de dollars, hier soir, au 
centre Mgr Marcoux, dans le quartier 
de Limoilou. Répondant à 
l’invitation de l'animateur 
radiophonique Simon Bédard, plus 
de 350 personnes, lasses de servir de 
vaches à lait aux différents 
gouvernements, ont jeté les bases de 
l’Association pour la défense des 
payeurs de taxes. Une rencontre qui a 
surtout servi de défoulement 
collectif face à l’establishment 
politique et financier.

par NORMAND PROVENCHER
LE SOLEIL

Devant un public conquis d'avance, Si­
mon Bédard. dans ses envolées oratoires 
dont il a habitué les auditeurs de CJRP, 
n’a pas mâché ses mots à l’endroit des 
gouvernements, particulièrement des 
haut-fonctionnaires, « ceux qui détien­
nent le véritable pouvoir », qu’il a taxé 
de tous les maux de notre société.

« Il faut que les Québécois voient les 
pouvoirs comme des ennemis. Les hauts 
fonctionnaires, les gouvernements pro­
vincial, fédéral et municipaux, les com­
missions scolaires se foutent de la gueu­
le des citoyens », a-t-il lancé, se 
défendant toutefois de tenir « un dis­
cours de révolution, mais réaliste »...

L’idée de cette association, qui se 
veut apolitique, est née des nombreux 
appels d'auditeurs dont l’exaspération 
devant les hausses de taxes n’avait d’é­
gal que leur indifférence à vouloir chan­
ger les choses. Malgré ses occupations 
qu'il dit fort nombreuses, M. Bedard a 
alors retroussé ses manches, pris le mi­
cro du pelerin et, de fil en aiguille, a 
convaincu une poignée d'irréductibles 
payeurs de taxes qui en avaient « plein 
leur casse » de mettre l'épaule a la roue.

L'association compte fonder des re­
groupements dans chaque municipalité 
du Québec qui auront pour mission de 
dénoncer auprès de comités de comtés 
toute anomalie impliquant l'argent des 
contribuables. Les plans d'action seront 
ensuite étudiés par des bureaux régio­
naux, puis, un conseil central. Une struc­
ture a (juatre paliers, donc, formée de 
« gens du peuple qui sont ecoeures de 
payer des taxes ». Des cartes de mem­
bres à 5 $ serviront à financer les acti­
vités du mouvement qui, selon M. Bé­
dard, devrait permettre de « faire 
tourner le vent d’ici deux ans».

Au cours de la soirée, la foule s’est 
egalement fait fort attentive aux propos 
d'un collaborateur de l'animateur radio­
phonique dans cette équipée. Jean-Yves 
LeCavalier, de Saint-Jérôme, qui ne s'est 
pas fait prier pour dénoncer, coupures 
de presse a l'appui, l'extravagance des 
dépensés gouvernementales. Que ce soit 
le luxueux « kit » de presse envoyé à 
tous les médias du pays en vue du ren- 
censement, du voyage de Mulroney au 
Japon ou des urinoirs pour chiens de 
Montréal, la charge fut tout aussi sévère.

En fin de matinee, apres un peu 
plus de quatre heures de delibe­
ration. le jury de six femmes et 
six hommes a laissé tomber le 
verdict reconnaissant le militai­
re de 30 ans coupable du meur­
tre prémédité de son épousé. Il 
a simplement incline la tète 
puis l’a relevee en regardant 
droit devant lui Quand le juge 
Jean Bienvenue lui a demande 
s’il avait quelque chose à dire, 
l’accuse a laissé le soin à son 
avocate de répondre dans la 
négative.

Puisqu’il s'agissait d’un 
meurtre prémédité, la peine 
d’emprisonnement à perpétuité 
avec impossibilité d'une libéra­
tion conditionnelle avant 25 ans 
était automatique. Le juge Bien­
venue ne lui en a pas moins ser­
vi une sévère remontrance.

«J’ai le regret de constater 
que, durant ce procès, au cours 
de votre témoignage et même il 
y a quelques minutes quand je 
vous en ai donné l'occasion, 
vous n’avez exprimé ni regret 
ni remords ni repentir, a dé­
clare le président du tribunal. 
Jusqu’à la fin, vous vous êtes 
livré au mensonge le plus fieffe, 
c’est-à-dire de tendre ce piège, 
ce traquenard aussi odieux que 
facile !

« Seuls vous, votre Sylvie, 
cette jeune femme naïve que 
vous disiez aimer et que vous 
décriviez comme exemplaire, et 
Dieu savez ce qui s'est réelle­
ment passé le 21 novembre der­
nier à votre domicile de Val-Bé- 
lair. Pour ce crime répugnant, 
je vous priverai du deuxième 
bien en importance, c’est-à-dire 
la liberté.

« C’est bien peu car, vous, 
vous êtes toujours en vie alors 
qu'à votre Sylvie, vous avez en­
levé la sienne ! Elle n est plus 
rien et elle ne sourira plus ja­
mais puisqu’elle appartient dé­
sormais à la nuit des temps...

« Des Sylvie, il y en a hélas 
des dizaines de milliers. Con­
trairement à ce qu’on vous a ac­
cordé, vous ne lui avez donné ni 
le droit à l’assistance d'un avo­
cat ni de mise en garde ni de 
procès coûtant plusieurs centai­
nes de milliers de dollars aux 
contribuables...

« Vous avez eu une maî­
tresse que vous avez bernée, 
elle aussi. Aussi vaut-il mieux 
pour elle et pour sa sécurité 
qu elle vous oublie. »

Faisant allusion aux batailles 
ayant marqué les deux Grandes 
Guerres, le juge Bienvenue a 
enfin reproché à Laflamme d'a­
voir déshonoré l'uniforme et 
terni la réputation des Forces 
années canadiennes. Il lui a en­
fin souhaité, pour purger sa 
peine, d’avoir le « courage de 
ces hommes qui se battent à 
forces égales ». L’accusé a légè­
rement hoché la tète avant que 
les agents de détention remmè­
nent, à la demande du juge 
Bienvenue.
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Les incendies ont forcé la fermeture de la forêt sur la Côte-Nord. 
La veille, la violence des flammes avaient déjà obligé les « combat­
tants du feu •> (photo ci-contre) a regagné le camp de base.

Ij€ ministre Côté ferme la forêt 
de Tadoussac à Rivière-Pentecôte

800 travailleurs ramenés «à la mer»
BAIE-COMEAU — Ce sont au moins 800 travailleurs 
qu’ont dû ramener « à la mer » les exploitants forestiers de 
la Côte-Nord à la suite de la décision de Québec de 
fermer la forêt. Albert Côté, ministre des Forêts, ingénieur 
forestier de formation, a dû prendre cette décision 
dramatique sur le coup de 13 heures, hier.

par MARC SAINT-PIERRE
LE SOLEIL

« A la mer » est une expression bien nord-côtière qui désigne le 
littoral habité par rapport a l'arrière-pays. De fait, la décision de 
M. Côté englobe l'immense region forestière comprise entre 
Tadoussac et Rivière-Pentecôte. Le ministre a egalement ferme 
les forêts du Saguenay—Lac-Saint-Jean.

« Il en sera ainsi tant qu’il n’y aura pas de pluie », a noté un 
porte-parole du cabinet du ministre. Illustration sans equivoque 
de la décision ministérielle a Baie-Comeau, la Sûreté du Québec 
a tout de suite placé des agents a l'intersection de la route 138 et 
de la 389 qui mène à Manie 5.

Premier exploitant forestier de la Côte-Nord. Québec & On­
tario a rappelé au total quelque 500 travailleurs. Soit les 300 du 
secteur de coupe de Manie 3 qui alimente son usine de papier 
journal de Baie-Comeau et les 200 engagés dans l’approvision­
nement de sa filiale Scierie des Outardes.

Les inventaires de bois coupé sont suffisants pour faire tour­
ner la scierie dans l'immédiat, a noté en substances Andre Roy, 
directeur des opérations forestières pour Q & O et SDO. Idem 
pour l'usine de papier qui peut compter sur le flux de son 
arboriduc.

La situation est moins rose a l'extrémité ouest de la 
Côte-Nord où la sciene Boisaco de Sacre-Coeur n’a en main 
qu'une reserve d'une semaine. L'entreprise a rappelé ses 350 
hommes en forêt. Elle a egalement mis a pied les 65 travailleurs 
de son deuxieme quart de travail à la scierie. Si la situation 
perdure, il faudra mettre la cle dans la port, a succintement 
résumé le directeur general Marc Gilbert.

« Nous sommes conscients que la situation est critique. Nous 
sommes d'accord avec la décision du ministre. Mais le pire, c'est 
que cela survient au moment où le marche du bois d’oeuvre est 
a soin meilleur», a conclu M. Gilbert.

A la Scierie Beaulieu, de Saint-Paul-du-nord. au moins peut- 
on compter sur une reserve de bois équivalant a trois semaines 
de production. L’entreprise, qui avait déjà rappelé dix-huit de 
ses travailleurs, s’apprêtait a rappeler la dizaine restant encore 
en forêt.

Le contrôleur Patrice Jean devait jongler avec deux pro­
blèmes hier après-midi. De un ; sortir du bois une quinzaine de 
pieces d’equipement lourd. De deux : prévoir un decallage de la 
coupe plus avant dans l'hiver. La Coopérative forestière Mani- 
couagan Outardes de Baie-Comeau s'était déjà ajusté lundi a la 
situation et elle n'avait plus en forêt qu'une dizaine d'hommes 
hier.

La coop, dont le territoire d’exploitation se situe le long de la 
389, effectue des travaux pour Donohue et SDO. Des travaux 
qui devaient réellement commencer le 25 juin. « L’appel d'une 
trentaine de travailleurs risque d'être retarde », a noté une sour­
ce de la coop A Forestville, de source non confirmee, ce sont 
une centaine de travailleurs forestiers qui devaient descendre 
du bois.

Sûr de ne pas être extradé, le chef du cartel de Medellin se rend
BOGOTA (d’après A Fl’. AP et NYTNS) — Un des hommes 
les plus recherchés du monde, le colombien Pablo Escobar, 
considéré comme le numéro Un mondial de la drogue, s'est 
livré hier soir aux autorités, sûr de ne jamais être extradé vers 
les Etats-Unis et de bénéficier d'une sécurité maximum 
dans la prison tout confort qu'il a lui-même choisi»*.

La reddition d'Escobar, selon 
les observateurs, ne signifie 
nullement le démantèlement de 
son organisation criminelle. Se­
lon certaine hypothèses, il n’est 
pas exclu qu'Fscobar puisse de­
puis sa prison continuer de diri­

ger le trafic de drogue.
Pablo Escobar, 41 ans, chef 

du cartel de la cocaïne de Me­
dellin, a été emmene en héli­
coptère à la prison de haute sé­
curité d’F.nvigado à 30 km a 
peine du centre de Medellin Sa 
reddition a été précédée de cel­

le de John Jairo Velasquez Vas- 
quez, surnommé « Popeye » et 
considéré comme le numéro 2 
du cartel de Medellin et princi­
pal lieutenant du « seigneur » 
de la drogue.

Un photographe colombien a 
indiqué qu'il avait reconnu Pa­
blo Escobar a l'intérieur de l'hé- 
licoptere. Il était accompagne 
du prêtre Rafael Garcia Herre- 
ros, surnomme le «téléprètre» 
et qui a grandement contribue a 
sa reddition ainsi que du procu­
reur de la nation, Carlos Gusta­

vo Arrieta, et de la directrice de 
l'instruction criminelle de Me­
dellin, Martha Luz Hurtado.

Selon les autorités colom­
biennes, Pablo Escobar est im­
pliqué dans plusieurs meurtres 
politiques : les assassinats de 
trois candidats à la présidence, 
d'un ministre de la Justice, d'un 
procureur de la Nation et d'un 
directeur de journal. En plus, il 
est tenu pour l'auteur intellec­
tuel de l'assassinat de plus de 
200 policiers pendant la guerre

« totale » entre le gouvernement 
et les « narcos » de 89 à 90. Les 
autorités n’ont toutefois jamais 
pu apporter la moindre preuve 
a l’appui de leurs soupçons.

De plus, Escobar ne court 
plus le risque d'être extradé. Il 
s'est en effet rendu à la justice 
quelques heures a peine apres 
un vote de l'Assemblee Consti­
tuante interdisant l'extradition 
de tout citoyen colombien, c'est 
a dire en particulier des trafi­
quants de drogue.

Cet été, logez au coeur de l’action! j
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LA POLITIQUE

Le député indépendant d'Anjou démissionne

Montmorency ira aux urnes le 12 août
L’élection partielle dans Montmorency aura lieu le 12 août. Pour 
éviter le risque d’une double défaite, le premier ministre Bourassa 
a cependant décidé de reporter à plus tard l’élection dans le 
comté d’Ai\jou, laissé vacant par le départ de l’indépendant René 
Serge Larouche, qui a remis sa démission hier.

par MICHEL DAVID
LE SOLEIL

Le depart de M. Larouche ne 
constitue pas une surprise. Élu dé­
puté d'Anjou en juin 1988, il avait 
démissionné du caucus libéral le 
25 août dernier parce qu’il n'était 
pas d’accord avec la façon dont le 
gouvernement Bourassa gérait la 
crise mohawk.

Il avait effectué par la suite de 
discrètes démarches pour réinté­
grer le PLQ, avait ensuite sonde le 
PQ, mais aucun des deux n'en 
avait voulu. Son discours d’adieu 
à l'Assemblée nationale traduisait 
son amertume et la désillusion.

« Trois ans à l'Assemblee natio­
nale, on ne peut vraiment pas fai­
re croire qu’il s’agit d’une carrière 
bien remplie (...) Après trois ans, 
je suis moins innocent. La grande 
question est : est-ce que la politi­
que est un jeu d’innocents ? La dé­
mocratie est bien malade lors­
qu’elle passe a la moulinette les 
innocents », a déclaré M. 
Larouche.

« Ça m’a pris trois ans pour 
connaître les règles du jeu. les ar­
canes du pouvoir et les remèdes 
qu'il faudra, tôt ou tard, s’adminis­
trer collectivement pour faire en 
sorte que tombent les pouvoirs 
castrants, ici comme ailleurs :

pouvoir politique, ombre des ap­
pareils bureaucratiques où les ci­
toyens sont des numéros, des dos­
siers, des cas et bien souvent des 
anomalies ».

Plus tard dans Anjou
Convaincu que la série noire du 

PQ en élection partielle est enfin 
terminée, le leader de l'opposi­
tion, Guy Chevrette, a assitôt de­
mande au premier ministre Bou­
rassa s'il comptait tenir une 
élection dans Anjou en même

temps que dans Montmorency. 
« Dans Momtmorency, il y aura 
une election en août. Nous avise­
rons pour le comté d’Anjou », 
a-t-il répondu.

En vertu de la loi, le gouverne­
ment a jusqu'à demain pour dé­
clencher l’élection dans Montmo­
rency. Pour qu'elle ait lieu le 5 
août, il avait jusqu’à minuit hier 
soir. Comme il ne l’a pas fait, elle 
aura lieu le 12.

Les sondages internes du PQ 
lui confèrent une très confortable 
avance (on parle de 30 points) 
dans Montmorency. En raison de 
l'insatisfaction chronique à l’en­
droit du gouvernement, il est pro- 
blable que le PQ l'emporterait 
aussi dans Anjou.

Cherchant dans sa mémoire 
des précédents pour justifier un 
report, M. Bourassa a fait valoir 
que « le gouvernement qui nous a 
précédés » avait attendu à l’ex­
trême limite pour déclencher une 
election dans Anjou quand Pierre 
Marc Johnson avait démissionné, 
en 1987. Il semble avoir oublie 
qu’il était lui-même au pouvoir à 
l’époque.

En fait, il avait plutôt profité de 
l’élection dans Anjou pour en te 
nir une dans le comte de Rober 
val, que le péquiste Michel Gau 
thier avait pourtant abandonné 
près de deux mois après M. John 
son. Sauf qu’à l’époque, les son 
dages étaient favorables aux 
libéraux.

Victor Goldbloom 
devient commissaire 
aux langues officielles
OTTAWA (PC) — Le gouvernement conservateur a confirmé 
hier la nomination de l’ex-ministre libéral québécois Victor 
Goldbloom au poste de commissaire aux langues officielles.

Victor GOLDBLOOM

M. Goldbloom, un défenseur des 
droits des collectivités minori­
taires que l'on dit modéré, suc­
cédé ainsi au commissaire sortant 
D’Iberville Fortier dont le mandat 
de sept ans a expiré la semaine 
demiere.
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La nomination a été bien ac­
cueillie par les partis fédéraux, les 
communautés francophones et 
anglophones qui comptent sur M. 
Goldbloom pour redonner a la po­
litique fédérale sur le bilinguisme 
toute sa vigueur.

Le directeur général sortant de 
la Fédération des communautés 
francophones et acadienne du Ca­
nada Aurèle Theriault a qualifié 
cette nomination « d’excellent 
choix ».

Anglophone de Montreal, fran­
cophile et parfait bilingue qui 
s’exprime « dans un français im­
peccable », dit-on dans les milieux 
journalistiques, on le pressent 
comme celui qui pourra jeter des 
ponts entre les deux 
communautés.

Le directeur général du groupe 
Alliance Québec, David Birn- 
baum, a salué « l’intégrité à toute 
épreuve» de M. Goldbloom.

M. Goldbloom dirigeait depuis 
janvier 1990 le Fonds de la recher­
che en santé du Québec.

Il a été élu député liberal dans 
la circonscription de D’Arcy- 
McGee en 1966. Réélu en 1970. 
en 1973 et en 1976, il a démis­
sionné de son siège a l’automne 
1979 pour devenir président-di­
recteur général du Conseil cana­
dien des chrétiens et des juifs.
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LE SOLEIL
IL FAILLE POUF TOUT LE MONDE

Le monde des

FONCTIONNAIRES
par MICHEL CORBEIL
LE SOLEIL

«Tablettes»: reprise!
Xl n e,! n‘est certes pas superflu de revenir sur la question des 

cadres supeneurs que l’État « tasse ». Car au-delà des chiffres — 
207 cadres supeneurs, selon le Conseil du Trésor; environ 300, 
selon une etude realisee en 1989 —, une note confidentielle, reçue 
d une source anonyme, soulève de troublantes questions de « mo­
ralité publique ». Certaines personnes seraient « tablettées » pour 
s’être livrées à des actes pouvant aller jusqu’à la malversation ou 
le harcèlement sexuel...

Des le depart, le document, signe le 16 mai par un contractuel 
de l’Office des ressources humaines, M Nguyen Tuan, se démar­
que de la littérature gouvernementale par son style direct. Les 
« cadres en transition de carrière » sont « le nouvel euphémisme 
de la Fonction publique pour désigner ceux qu’on appelait par le 
passe les "tablettés", "le club MED” et les "cadres en difficulté de 
carrière". Ce cafouillage sémantique est une des expressions 
d une attitude mentale de la Fonction publique qui a de la misère 
à traiter de façon sérieuse et surtout humaine ses cadres en 
difficulté. »

La note signale qu’un « des aspects les plus inquiétants et 
sinistres de l’operation cadres en transition de carrière est (...) que 
nous découvrons des choses reprehensibles, pour ne pas dire 
illégales dans le comportement de certains cadres. (...) Nous 
avons découvert des cas ou entendu des allegations de mauvaise 
gestion, d’abus de pouvoir, de comportements arbitraires et fri­
voles, de malversation, d’utilisation de biens publics à des fins 
personnelles et même de harcèlement sexuel. »

L’auteur admet en entrevue qu’il s’agit de cas exceptionnels. 
L’Office dit qu’il faut se méfier des « allégations ». Mais souli­
gnons que M. Tuan recommande néanmoins de créer un poste de 
« Vérificateur general pour les ressources humaines afin de met­
tre un frein aux irrégularités ». « A part l’immense question de la 
moralité publique qui tôt ou tard devra être affrontée par tout 
gouvernement digne de ce nom, dit sa note, nous estimons que les 
ministères et organismes devront donner l’heure juste sur la qua­
lité de la "marchandise". »

Chose intéressante, elle est justement adressée a deux mem­
bres du cabinet Bourassa, MM. Clement Patenaude et Robert 
Chapedelaine. Y a-t-on donné suite au « bunker »?
Révolution de palais...

Les palais de justice s’apprêtent a vivre une petite révolution et 
ce sont les cadres intermediaires qui en feront les frais. Un colla­
borateur anonyme du SOLEIL le prétend en expédiant copie du 
Politique d’organisation du travail, le « POT » (sic).

Selon notre informateur, le ministère de la Justice retranchera 
une cinquantaine de postes de gestion dans une soixantaine de 
points de service. Les cadres intermediaires seraient dépouillés de 
leurs pouvoirs judiciaires au profit, notamment, des attachés judi­
ciaires. Car. nous écrit-on, ce sont les directeurs de palais de 
justice qui rédigent souvent les mandats de perquisition ou célè­
brent les mariages civils. « Les juges ne s’abaisseraient pas à faire 
cela, les fins de semaine. »

Responsable du programme, M. Simon Marcotte confirme 
qu’en avril 1994. il y aura entre 56 et 60 postes de gérance en 
moins. «Mais des 171 comptes en 1988, 33 ne faisaient aucun 
travail de gestion! » De plus, affirme-t-il, 22 postes de gestion­
naires seront enleves pour régler d’importantes diffences d’enca­
drement entre les palais de justice. On ne nie pas que certains 
sont mécontents. « 11 y a un certain prestige, surtout en régions, 
d’avoir des pouvoirs judicaires. Nous disons qu’il faut aussi valori­
ser les fonctions de gestion. La majorité est contente du virage. »

L’association des cadres intermédiaires n’a pas reçu copie du 
programme. Mais, après avoir consulté ses membres, elle émet 
deux critiques. Il faut s'inquiéter de la releve, dit M. Réjean 
Doyon, president de l’association qui attend toujours un plan 
global pour le replacement de cadres intermediaires. Et il faut se 
poser des questions sur la qualité du service aux citoyens. Pour la 
relève, M. Marcotte promet une politique à l’automne. Pour les 
services, il croit qu’ils s'amélioreront. Les quelque 60 postes ne 
disparaissent pas, dit-il. Ils sont convertis pour qu’il y ait « plus de 
monde pour les "opérations" et moins pour la gestion! »

LE BUREAU D’EMPLOI 
HYDRO-QUÉBEC 

CHANGE D’ADRESSE
Veuillez prendre note 

que les nouveaux locaux 
seront désormais situés au:

5400, boulevard des Galeries 
bureau 500 

Québec (Québec)
G2K 2B4

Nouveau numéro:
(418) 624-5776

Heures d’ouverture:
9 h 30 à 11 h 30 
13 h 30 à 15 h 30

Ligne watt:
1-800-363-4623

Vi
i
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Le ton s’adoucit entre Joe Clark et le chef Ov ide Mercredi
OTTAWA (PC) — Après avoir menacé de boycotter les travaux 
du comité parlementaire mixte spécial sur la constitution, les 
autochtones ont finalement changé leur fusil d'épaule pour 
essayer de trouver un terrain d'entente avec le gouvernement.

Prétextant que la voix des autoch­
tones serait etouffee au sein de ce 
comité et que celle du Quebec 
prendrait toute la place, le chef 
national de l'Assemblee des Pre­
mieres Nations Ovide Mercredi 
avait pousse les hauts cris mardi

soir à Vancouver.
Offusque du rôle reserve aux 

autochtones au sein de ce comité, 
il avait alors promis de lancer un 
boycottage national de ses tra­
vaux. Le ministre des Affaires 
constitutionnelles Joe Clark avait 
indique mardi au cours d'un débat

en Chambre que les autochtones 
seraient bien représentes au sein 
de ce comité, mais qu'il n etait pas 
question qu'ils aient un droit de 
vote au même titre que les 
parlementaires.

En fin d'apres-midi hier, le ton 
s etait toutefois adouci. Dans un 
communique de presse. M. Mer­
credi soulignait que les discus­
sions se poursuivaient avec M. 
Clark pour trouver une solution 
acceptable a tous.

Gallup: les libéraux solidement en tête
OTTAWA — En cinq mois, le Nouveau parti démocratique 
(NPD) a perdu 18 points, laissant une confortable avance aux 
libéraux maintenant solidement en tête dans les intentions de 
vote des Canadiens selon Gallup.

par PIERRE-PAUL NOREAU
LE SOLEIL

Le Parti liberal du Canada (PLC) 
reçoit en juin un appui de 35 % au 
pays, par rapport à 23 % pour le 
NPD, 16% pour le Reform Party, 
15 % pour le Parti 
progressiste-conservateur (PC) et 
8% pour le Bloc québécois.

Les analystes de Gallup identi­
fient particulièrement deux fac­
teurs pour expliquer la descente 
continue des neo-democrates qui 
décrochaient une cote de 41 % en 
janvier dernier, perdant cinq 
points au cours des quatre der­
nières semaines pour retomber à 
leur niveau du mois d'août de l’an­
née dernière.

L’incapacité de la dirigeante 
Audrey McLaughlin de s'imposer

comme figure nationale est l'un 
d’eux. Un peu plus de trois Cana­
diens sur 10 se disent en effet in­
capables d évaluer sa performan­
ce. La décision du NPD de 
s'opposer a la guerre du Golfe en 
est un autre.

Peut-être la décision du gou- 
vemment néo-démocrate ontanen 
de présenter un budget avec un 
impressionnant déficit de près de 
10 milliards $ a-t-elle, elle aussi, 
influencé les électeurs.

11 reste cependant une forte 
marge de manoeuvre à tous les 
partis cependant à l’heure actuel­
le, en raison du très important 
nombre d’indécis. Ce sont 38% 
des Canadiens qui répondent être 
incapables de faire un choix par 
rapport a 41 % le mois dernier.

À l’exception du NPD, les pour­
centages d’appui des autres partis

Souper Anniversaire
S’il y a une fête 

d'anniversaire parmi un 
groupe de 4 personnes 
ou plus au Kyoto durant 
le mois de juin, nous lui 
offrons une combinai­
son steak surlonge de 
poulet ou pétoncles et 
poulet, le tout accom­
pagne de la soupe, sala­
de, entrée de crevettes, 
légumes orientaux, du 
riz et du thé.

Cette offre de rep&a 
sera valable pour les soupers 
du 15 au 30 Juin N B. Preuve 
d'Identlte requise pour la per­
sonne fêtée Taxes, pourboire 
et consommation non inclus. 
Réservations recommandées.

MAISON DU STEAK 
SPECTACULAIRE!

. 560. Grande Allée Est,
S Québec 529-6141

Lm

4»

GRAND SOLDE 
D’INVENTAIRE

sur toutes les collections 
printemps-été

Lucia 
Mamut 
Yarell 
Coran il

LE PRET-A-RAVIR
2646, CHEMIN STE-FOY, PLACE CORANIT, STE-FOY 

656-1902

Truc 
Geiger 
Raffinati 
Irving Samuel

Les taxes de vente sont incluses dans les prix

à la boutique

n'ont enregistre que de faibles va­
riations au cours des dernières se­
maines. Les conservateurs et les 
liberaux gagnent un point et le 
Bloc québécois en perd un. Le Re­
form Party qui a amorcé son atta­
que sur l’Ontario au cours des 
derniers jours gagnent quant à lui 
trois points.

L'équipe de Lucien Bouchard 
demeure de son côte solidement 
installée en tète au Québec à 
40 %, loin devant les libéraux à 28, 
les conservateurs dépassant à 
peine les néo-démocrates à 15 
contre 13%.

Ce sondage Gallup a été réalise 
entre le 5 et le 8 juin auprès de 
1037 adultes canadiens. Avec un 
échantillon de cette taille, la mar­
ge d'erreur maximale reconnue 
est de 4 points, 19 fois sur 20.

Selon le bureau de l'Assemblee 
des Premières Nations. M Clark 
lui aurait assure que le format de 
ce comité n avait pas encore ete 
definitivement arrête et qu'il y 
avait toujours moyen d'assouplir 
les structures pour repondre aux 
exigences des autochtones.

M. Clark a cependant explique 
aux journalistes hier qu'il ne pou­
vait accorder les droits et privi­
leges de deputes a des groupes 
non élus. Mais il s est dit confiant 
de trouver un terrain d’entente qui 
puisse satisfaire les autochtones.

Pour la leader adjointe du Parti 
liberal Sheila Copps, la reaction 
de M. Mercredi était prematuree. 
Il serait dangereux de creer un 
precedent en accordant un droit 
de vote a des non-parlementaires, 
a-t-elle fait valoir.

La Chambre des communes a 
clôture ses travaux hier jusqu'au 
16 septembre en adoptant une 
motion gouvernementale pré­
voyant la creation de ce comité 
parlementaire mixte sur la Consti­
tution Liberaux et conservateurs 
ont voté pour la motion de M. 
Clark. Les Néo-démocrates sont 
toutefois restes fermes sur leurs 
positions.

Fidèle à ses propos de la veille, 
la leader Audrey McLaughlin a 
mobilisé ses troupes pour voter 
contre la motion gouvernementa­
le. Mme McLauglin revient tou­
jours sur l'idée d'une assemblée 
constituante. Le seul veritable mé­
canisme, à son sens, susceptible 
d’ouvrir le processus constitution-

/ INSCRIPTION 
ICTUELLEMENT EN COURS 

COURS PRIVÉS 
DISPONIBLES EN TOUT TEMPS

Les Ateliers de 
conversation 

anglaise
SAINTE-FOY
Place de la Cité 
2635. boul Hochelaoa 
Bureau 206, G1V4T3 Tél.: 657-2600
CHARLESBOURG
Cite Quatre Saisons
530, boul de l'Atnum _ ..
Bureau 203, G1H 7H1 161. 623-1061

pour
9h à 12h
du lun. au ven. 
du 1er au 12 juillet 
du 15 au 26 juillet

19 h à 21 h 30
lun. et mer. 
du 8 au 24 juillet 
du 29 juillet au 
14 août

WiSummer
TVvrflAAofr

La meilleure session d'été 
offerte à Québec, pour 
jeunes et adolescent(e)s 
de 8 à 16 ans
Session de 2 semaines en 
juillet et août.

LA VEDETTE 
DU MOIS

-

Ensemble
OMEGA

sofa-lit
double
naturel

V à àâ ■

Plus grand, plus de choix, 
pour mieux vous servir.

PLAZA LAVAL 
2750, chemin 

Sainte-Foy
650-1225

y
Saisons

nel aux atoyens ordinaires, aux 
groupes minomaires, aux femmes 
et aux autochtones File réfléchit 
toujours à savoir si les Neo-demo­
crates siégeront au sein de ce 
comité

M Clark a tendu la main au 
NPD en les imitant à y sieger. 
Mais il ne voit pas la logique d'éta­
blir une assemblée constituante 
sans en définir les modalites de 
fonctionnement « On ne peut pas 
avoir un système sans definition », 
a-t-il laisse tomber.

Le gouverement a finalement 
adopte une modification liberale 
qui prévoit l'accroissement du 
nombre de deputes de 15 a 20. Ce 
comité sera egalement compose 
de 10 sénateurs Des audiences 
publiques auront lieu d'un boul a 
l'autre du pays. Le rapport final 
sera publie le 28 fevner 1992. Ru­
gissant de son côte, le Bloc québé­
cois a aussi refuse de donner son 
appui à cette initiative gouverne­
mentale qui écarté le Bloc et le 
Reform Party de ses rangs

■ Une anomalie genetique chez 
les Canadiens français

BOSTON (Reuter) — Une équipé de chercheurs canadiens a 
découvert l’origine d'une anomalie génétique particulièrement 
fréquente chez les Canadiens français, a rapporte hier le journal 
de medecine de Nouvelle-Angleterre. Kn moyenne, un individu 
sur 500 présente cette anomalie, à l'origine d une accumulation de 
petits amas de graisse dans le sang, qui peut notamment 
provoquer des douleurs abdominales et l’inflammation du 
pancréas Mais chez les Canadiens français, la proportion s'élève 
a un individu sur 40. Lorsque dans un couple les deux parents 
sont porteurs de cette anomalie, il y a une chance sur quatre pour 
que leur enfant en soit egalement affecte.

NOTRE

SUPER SOLDE
de

se poursuit

!% !%40%70
de rabais sur 

toutes nos importations 
de saison

Toute vente finale - Cartes de crédit acceptées

PLACE LAURIER 
(mai! nord)

(Certains accessoires sont exclus de cette vente )

A. Kt AV'.. A i ■

BERLINE INTEGRA RS 1991
ÉQUIPÉE, 4 PORTES

EQUIPEMENT: moteur 1,8 litre a injection de 130 HP, 16 
soupapes D A.C T., rétroviseur a commande électrique, servo­
frein, servodirection, enjoliveurs de roues, 4 freins a disque, 
pare-boue, pare-chocs assortis, phares antibrouillard, vitres 
teintées, moulures de protection, miroirs de côté électnques, 
radio AM/FM stéréo cassette numérique, sieges rabattables 
60/40 à l arrière, volant inclinable, montre numérique, essuie- 
glace intermittents, télécommande du coffre arrière et du 
reservoir d essence, garantie de 5 ans/100000 km.

‘Transport et préparation en sus

UBA >Sr 

!**/*£■H
QUEBEC

Vottm dti Gulen», «t la Capltala

*' 490l.boül. des Galeries 622-8180
* if> y . (Ur>« division cto Honda Canada Inc.)

Venez feme un four
■‘ .•w

Un centre récréatif intérieur 
unique au pays!#
• Grande roue • Caroussel géant
• Montagne russe «Patinoire ,

. «Et bien d'autres...
TOUTE LA FAMILLE 
EST ATTENDUE!

G ale ri es de la Capitale

Un tour de manège
Ce coupon vous donne accès gratuitement à une des 
attractions du cenlre récréatif dos Galeries de la Capitale. 
Un coupon par personne par jour.
Ne peut être jumelé à d'autres promotions 
ni échangé contre de l'argent Doit être échangé 
à la billetterie du centre récréalif.
Valide jusqu'au 30 juillet 1991.

Galeries oc la Capitule

-nooi n ntntuin-

On a plus d'un tour dans notre parc!



A-6 . Quebec, Le Soleil, jeudi 20 juin 1991

pi/, pci/ à peu prè/
RABAIS JUSQU'À

JEUDI
VENDREDI
SAMEDI

sur le prix de produits sélectionnés de notre 
assortiment courant: meubles, électromé­
nagers et appareils audio/vidéo

réglez le solde en

MA RS'92
CONDITIONS GÉNÉRALES: sous réserve de l'approbation du 
service du crédit. Applicable avec tout achat d'un minimum de 
300$. Réglez le solde en mars 1992, sans intérêt et aucuns 
frais. Aucun dépôt à effectuer à l'exception des taxes de vente.
Applicable sur l'ensemble de la marchandise incluant les arti­
cles actuellement en liquidation.

♦ ETRE DANS SON ASSIETTE ♦
L’EXPOSITION ^

a visiter **

au NWS
MUSÉE r* IA 
CIVILISATION

UNE INVITATION DE eon

SERVICE APRES-VENTE 683-3471 ET 1 -800-463-7215 HEURES D'OUVERTURE: lundi, mardi, mercredi 9 h a 1 7 h 30; jeudi, vendredi 9 h à 21 h; samedi 9 h à 1 7 h.

VANIER SAINTE-FOY CHARLESBOURG BEAUPORT LÉVIS
100. rue Chabot

a proximité des Halles Fleur de Lys 
683-9600

2035. boul Hochelaga 
Place de la Cité 

657-6902

8500. boul. Henri-Bourassa 
Carrefour Charlesbourg 

627-3073

4175, boul. Sainte-Anne 
voisin Quincaillerie Nap. Bolly 

667-7851

300. cAte du Passage 
Galeries Chagnon 

835-0606
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Bonification de leur régime de retraite

Plusieurs députés libéraux cachent mal leur déception
Déjà insatisfaits de leur régime de retraite, plusieurs députés de 
1 Assemblée nationale cachent mal leur déception devant les 
moyens proposés la semaine dernière par un comité d'experts 
pour bonifier les rentes de ceux qui quittent, volontairement ou 
autrement, la vie publique.

texte# de GILLES BOIVIN
LE SOLEIL

Créé par le Bureau de l'Assemblee 
nationale en octobre 1990 pour re­
voir le regime de retraite des dé­
putés, le comité a remis, le 10 juin, 
un volumineux rapport sur la 
question. Le comité était formé de 
deux ex-parlementaires, l’ex-mi- 
nistre Victor Goldbloom et l’ex- 
-president de l’Assemblee natio­
nale, Richard Guay, et du 
professeur en science politique de 
l’Université Laval, Alain 
Baccigalupo

Le rapport, dont LE SOLEIL a 
obtenu copie, a déjà fait l’objet 
d'etude au sein de la deputation 
liberale ou il en a déçu plusieurs. 
Mal à l’aise pour discuter de ces

questions de gros sous sur la place 
publique au moment où le gouver­
nement multiplie les mesures de 
restrictions budgetaires, ceux-ci 
ne cachent pas, en prive, qu'ils 
sont très insatisfaits de leur re­
gime de retraite.

Essentiellement, le comité pro­
pose d’augmenter legerement le 
taux d’accumulation des rentes 
(de 3,5 à 4 %), et de diminuer (de 
9,40 à 9 %) le taux de cotisation 
des députes. L’âge à partir duquel 
les députés pourront avoir accès a 
ces rentes a cependant été releve 
de 50 à 60 ans. Avant cet âge, la 
rente sera réduite de 3 % par an 
Dans le regime actuel, la pénalité 
atteint 4%.
Des differences marquées

S’il souligne la nécessité de 
prévoir un régime de retraite

« flexible » et adapte aux particu­
larisme de la fonction de parle­
mentaire. le comité a juge bon 
« d’enserrer le tout à l'intérieur de 
limites raisonnables, compte tenu 
de la capacité de payer de l'Etat 
québécois ».

La reforme proposée entraîne­
ra cependant une augmentation 
de 7,7 millions $ des obligations 
du gouvernement, soit une hausse 
de 7.4 % de ses cotisations pour la 
penode de 1992 a 1994.

Une bonne partie des modifica­
tions proposées par le comité 
étaient rendues necessaires par 
l'adoption de la Loi C-52 du gou­
vernement fédéral sur les regimes 
de retraite. Le comité en profite 
egalement pour mettre un peu 
d'ordre dans les trois regimes de

retraite des deputes.
Avant 1983, les deputes de l'As­

semblée nationale disposaient 
d'un regime qui garantissait une 
substantielle rente à vie pour tout 
depute ayant complete deux man­
dats ou six ans de vie politique 
active Ce regime a ete remplace, 
en 1983. par un regime beaucoup 
moins généreux et base sur les an­
nées de services et les cotisations 
versees Un depute pouvait avoir 
accès a cette rente sans réduction 
a l'âge de 60 ans pourvu que l'ad­
dition de son âge et des années de 
service totalisent 65 ans.

De nouvelles modifications 
sont venues s'ajouter en 1988 
pour réduire notamment le taux 
d’accumulation des rentes de 4 à 
3,5 % du salaire annuel. L'âge mi-

mimum de la retraite était cepen­
dant réduit a 50 ans pourvu que 
l âge et les années de service tota­
lisent 65 ans

Ces regimes multiples et super­
poses expliquent les differences 
marquees entre les rentes aux­
quels peuvent avoir dont les de­
putes. Ainsi, avec le nouveau re­
gime propose, les 34 deputes

ayant cotise au regime de 1988 
seulement ont accumule un credit 
de rente moyen de 5480 S

Ce credit de rente moyen at­
teint 17 561 $ pour les 59 élus qui 
ont participe aux regimes de 88 et 
83 Quant aux 32 deputes qui ont 
cotise aux trois regimes en vi­
gueur. leur credit de rente moyen 
totalise 43 183$

Solde d’été

45 % des élus subissent 
une baisse de revenus 
en entrant en politique
Plusieurs députés estiment que l'actuel régime de retraite n’est 
pas suffisamment généreux en raison du caractère particulier de 
leurs fonctions.

Sous plusieurs aspects, le comité 
reconnaît que les doléances des 
députés sont fondées. Il note par 
exemple que la charge de travail 
d'un député est très chargé (au 
delà de 70 heures par semaine).

À partir d'un sondage-ques­
tionnaire realise auprès de plus de 
230 députés et anciens députés, le 
comité établit également que 45 % 
des parlementaires ont accusé 
une baisse de revenu lors de leur 
arrivée en politique. Le salaire de 
base d’un députe à l’Assemblee 
nationale est de 60 123$.

Seulement deux députés en 
fonction ne touchent que cette in­
demnité, établit l'étude actuarielle 
du régime de retraite. Pour les 123 
autres, l’indemnité moyenne — 
excluant l’allocation non-imposa­
ble de 10 574 $ par année — varie 
de 66 135$ a 89 027$.

Le rapport souligne que la car­
rière politique des élus de l’As­
semblée nationale dure en moyen­
ne huit ans. Comme la plupart des 
députés y arrivent au début de la 
quarantaine, leur retour à la vie 
privée s’effectue en moyenne au­
tour de la cinquantaine.

Après avoir « consacré a la vie 
publique ce que d'aucuns esti­
ment être les années les plus pro­
ductives de sa vie », note le rap­
port, il doit se recycler sur le 
marché du travail « à un âge que 
la société juge souvent trop avan­
cé ». « Les lendemains d’une élec­
tion perdue ne sont pas toujours 
des lendemains qui chantent », 
souligne le rapport qui fait ressor­
tir le fait que « de réels malaises 
de réinsertion socio-économiques 
sont bel et bien vécus par un cer­
tain nombre de parlementaires ».

Le régime ne sera pas modifie 
avant l’ajournement d’été mais

■ 18 artisans 
chinois arrêtés

MONTREAL (PC) — Dix-huit 
artisans chinois, tous menottés les 
uns aux autres, ont été conduits, 
hier, devant un juge de la Cour du 
Québec, à Montreal, pour être 
accusés d’avoir travaille 
illégalement a la construction 
d’un nouvel hôtel dans le quartier 
chinois de Montreal. Du côte des 
constructeurs, les accuses ne sont 
que des artisans spécialisés en 
décors typiques de Chine tandis 
qu'ils sont considérés comme des 
travailleurs illégaux par les 
inspecteurs québécois. M 
Santoso Hanitijo, un des 
directeurs de la compagnie qui 
construit l'immeuble de type 
chinois, rue Viger, a dit esperer 
que la nouvelle de l'arrestation 
des artisans n'atteignent pas 
Hong-Kong parce que la 
réputation du Quebec en prendra 
un coup Paraissant surpris par 
l'ampleur que prenait l'affaire le 
juge Luc Trudel a d’abord 
ordonne au personnel du service 
de sécurité du palais de justice 
d’enlever les menottes aux 
accusés. En fin de journée, tous 
les artisans ont pu retrouver leur 
liberté, les promoteurs du projet 
de construction et les 
représentants de la commission 
s’étant entendu pour laisser aux 
travailleurs québécois le droit 
d'effectuer des travaux de 
construction tandis que tous les 
décors de type chinois seront 
confiés aux travailleurs venus de 
Chine

des modifications devront être ap­
portées a l'automne pour le ren­
dre conforme aux nonnes établies 
par la nouvelle loi fédérale.

L’ANSE-AUX-BARQUES
Fine cuisine de bistro

BEEN PLUS QUE DES FRUITS DE MER... 
...DES PRODUITS MAISON 

FRAIS DU JOUR,
TROIS ÉTAGES DE RAFFINEMENT 

ET UNE TABLE D’HÔTE DU SOIR 
À PARTIR DE 12,50$

28, boni. Champlain, face à la Traverse de Lévis 
Réservations: 692-4674

50%

de rabais sur notre su­
perbe collection grandes 
tailles

BV MONDI

50% à 70%
sur toutes nos collections 

tailles régulières

30%
sur accessoires
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LA SERIE 5 DE BMW
La M5 est la berline qui passe de 0 à 

129 km/h le plus rapidement au monde. 
Normal, direz-vous, elle porte la marque 
BMW Mais saviez-vous que la 535i est la 
seule berline à décélérer de 129 à 0 km/h 
avec autant de succès?

En effet, selon Road & Track la BMW 
535i franchit une distance de seulement 
69 m lorsquèlle freine à partir d'une 
vitesse initiale de 129 km/h. Elle devance 
à ce titre tous les autres compétiteurs. Elle 
est même plus efficace de 15.6 m qu'une 
certaine voiture japonaise de luxe testee 
récemment. C'est souvent cette marge 
de manoeuvre qui vous permet d'éviter un 
grave accident.

Mais la réussite de la 535i ne réside 
pas uniquement dans la rapidité de ses

freinages. D’après Road & Track, elle offre, 
à une vitesse de 113 km/h, la tenue de 
route la plus silencieuse de sa catégorie. 
Et l'ensemble de la Série 5 présente les 
mêmes caractéristiques exceptionnelles 
de performance et de sécurité.

Voilà autant de raisons pour lesquel­
les les voitures de cette série sont univer­
sellement reconnues comme étant les 
meilleures sur la route.

Si vous desirez plus de renseigne­
ments sur les modèles de la Série 5, 
arrêtez-vous chez le concessionnaire BMW 
le plus près de chez vous Prenez le temps 
d’apprécier leur performance.

Elles sont toujours remarquables... 
même à 0 km/h.

©
LE PLAISIR DE CONDUIRE.

Automobiles Jalbert 1385 boulevard Central. Quebec 687-4840
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S’il est élu, le PQ va abolir la réforme municipale de Ryan
Le Parti québécois s’est engagé hier à abolir la loi 145 s'il est 
porté au pouvoir lors d’une prochaine election. Au plaisir évident 
des deux unions municipales qui promettent aux élus liberaux 
que la prochaine élection risque d’être ardue.
__ nion de municipalité régionales

par GILLES BOIVIN
Li SOLEIL

Le chef du PQ, Jacques Parizeau, 
a pris cet engagement hier au 
cours d’une conférence de presse 
tenue en compagnie des prési­
dents de l’Union des municipalités 
(UMQ), Ralph Mercier, et de l’U-

(UMRCQ), Roger Nicolet.
Apres avoir dénoncé l’atmos­

phère « d'improvisation mal­
saine » qui a marqué le débat sur 
le projet de loi du ministre Claude 
Ryan, M. Panzeau a promis le 
rappel de cette loi afin de revoir, à 
la table Québec-municipalités, 
toute la question de la fiscalité

JUSQU’A

RETOUCHES SANS FRAIS Tailles 36 a 52: Court.
SOUVENT IMITEE. JAMAIS EGALEE régulier, long, corpulent.

* • .’I , ' I»?, fi K ■ ' •' '' .1. ,» .
____________ ■■ ■

UN SEUL ENDROIT
V

3195, chemin Sainte-Foy, Sainte-Foy - 656-9508 
Centre d'achats de la Colline

Le Maître Constructeur St-Jacques Inc. 
vous invite à

nmu
i

«i

Ü! UI

IDOD:

au 20, des Arbrisseaux, Breakeyville 
sur la Rive-Sud de Québec, à 5 minutes des ponts 

832-6844/836-5634

44 900*
La maison modèle a été 
meublée par 
AMEUBLEMENTS 
TANGUAY.

Plus de 40 MODELES à vous offrir

Toutes les personnes qui viendront nous visiter seront 
admissibles au

TIRAGE D’UN FOUR A MICRO-ONDES

HEURES D OUVERTURE: Lundi au vendredi: 10hal7h
Samedi: 10h à 15h 
Dimanche: 13 h a 15 h 30

LE MAITRE 
CONSTRUCTEUR

Usine située è:
Saint-Jacques-de-Leeds (Québec)

Membre rje

âr- /1PCHL
â RC MQ
Asaooetmr prmrmcMIe 
des » onetrudeur» «r 

du Oummt.

S O M m
VirttMi au«rt>*ro 
de merttjfer*i/rt»f

$ C M L 
'«r-trat*

d •» de

municipale et des relations Que- 
bec-mumcipalités.

Le chef du PQ estime que la 
réforme Ryan est « aux anti­
podes » de ce que le gouverne­
ment pequiste avait cherche a fai­
re en 1979 lors de la réforme de la 
fiscalité municipale Le chef de 
l’opposition explique que son en­
gagement a abolir la loi 145 est 
necessaire au rétablissement du 
« climat de confiance essentiel » 
au développement d’un éventuel 
Quebec souverain et a la redistri­
bution des pouvoirs entre les pa­
liers de gouvernement.

Visiblement heureux de cet en­
gagement à faire de la question 
municipale « un enjeu électoral », 
le président de l’UMRCQ, Roger 
Nicolet, a souligné l’importance 
« d’une décentralisation véri­
table ». Les députés ministériels 
ne semblent pas avoir compris 
cette réalité et « cela risque de 
leur nuire auprès de l’électorat du 
Québec des régions », 
souligne-t-il.

De son côté, le maire de Char-

lesbourg et président de l’UMQ, 
Ralph Mercier, a qualifié de 
« geste odieux et indecent » la re­
forme imposée. « L’efficacité 
d’une véritable decentralisation se 
fait d’abord dans la concertation 
et non dans l’affrontement comme 
l’a fait si cavalièrement le 
gouvernement ».

Les présidents des deux unions 
municipales refusent cependant 
de s'engager a appuyer ouverte­
ment le PQ lors de la prochaine 
campagne électorale M. Mercier 
rappelle cependant qu’un

« nombre important de maires 
sont de très mauvaise humeur 
contre le gouvernement actuel ».

M Nicolet promet quant a lui 
« une vilaine surprise » au Parti li­
beral du Québec s’il mise sur le 
fait que les municipalités auront la 
mémoire courte. Les deputes libe­
raux y « recevront un accueil des 
plus froids », tranche-t-il.

Entre-temps, il n’est pas ques­
tion pour les municipalités de prô­
ner la désobéissance civile pour 
contrer la réforme Ryan même si 
l'adoption du projet de loi 145 
consacre « un profond clivage en­

tre les paliers publics au Que­
bec ». L’UMQ tiendra de son côte, 
au cours de l’automne, une séné 
de colloques sectoriels sur le 
thème de la décentralisation.

Le projet de loi 145 devrait être 
adopté aujourd'hui par l'Assem­
blée nationale. Les municipalités 
hériteront alors d'une facture de 
quelque 334 millions $ en raison 
des nouvelles responsabilités 
qu elles devront assumer, notam­
ment en matière de transport en 
commun, de voirie locale et de sé­
curité publique

Durant la crise amérindienne, selon un sondage

Québec a nui au travail de la SQ
MONTRÉAL (PC) — Le 
gouvernement du Québec a nui 
aux opérations policières 
durant la crise amérindienne, 
affirment 94 % des policiers

de la Sûreté du Québec en 
réponse à un sondage réalisé 
en novembre, dont les résultats 
ont été dévoilés hier.

3000 POINTS
OFFERTS, CETTE SEMAINE, 

DANS LE SOLEIL
Si vous êtes membre du CLUB, entrez le code suivant:

Sinon, composez sans frais, 
le 1-800-563-8688.

N’A JAMAIS ETE AUSSI 
EXCITANT!

Il Ml stnc*em«nt interdit de reproduire (par tout moyen) les codM du CLUB MULTI-POINTS. 
Seuls les partenaires autonsM peuvent les reorodune Les contrevenants seront poursuivit. 

1991 Le Groupe Vidéotron Liée. -Tous droits réservés»

Le sondage démontre que la crise 
a eu des séquelles sérieuses sur le 
moral des policiers. Leur taux de 
confiance envers leur propre em­
ployeur a diminué de 20 % à la 
suite de cette crise. Quatre-vingt- 
cinq pour cent des policiers inter­
rogés estiment en outre mauvaise

ou très mauvaise la capacité de la 
SQ de faire appliquer la loi dans 
les réserves indiennes.

Le degré de confiance des poli­
ciers envers le gouvernement est 
passe de 71 % avant la crise à 
27 % après, de 85 à 54 % envers 
l’état-major et envers les officiers 
de la Sûreté du Québec.

Les trois quarts des policiers 
interrogés affirment que la crise 
aurait été plus courte si le gouver­
nement avait laissé carte blanche 
à la SQ.

v
btoquebcc

É S U LTATS
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Tirage du 91-06-19

1 7 8 9

19 20 22 26

28 31 32 33
42 44 58 60

Vous pouvez 
miser jusqu a 
? I h les soirs 
de tirages

Prochain tirage:

91-06-21

TVA, le réseau des tirages de Loto-Québec
Lm modalités <fencaissement des billets
cas de disparité entre cette liste et la Mste officielle, cette dernière a priorité

gagnant! 
e omciefit

:s paraissent au verso des billets. En

Apportez cette annonce au Centre Japonais de la Photo 
Applicable e* obtenez

sur le service 
1 heure

seulement ^ ^ ^
|| Ne peut être combine de rabais Limite d un coupon
' a une autre offre _______dérapais par film par client. ^

$5.00

Service 1 heure 
Offrez à votre 

film le traitement 
de luxe.

135.110 ou 126 
mm

(Procédé C-41)

Centre Japonais de la Photo
Développez un sourire

PLACE PLACE PLACE GALERIES DE CARREFQUR
SAINTE-FOY FLEUR DE LYS LAURIER LA CAPITALE NEUFCHATEL
656-6906 658-7172 627-2428 843-0604

529-1737

DANS LE CADRE DE NOTRE
CONCOURS “GRAND MÉNAGE”

CHEZ BATI TOUT ET FERPLUS QUINCAILLERIE 
Voici les noms des 7 gagnant(e)s d’un voyage vers la Floride:

Monsieur Jean Paulus Madame Louise Dumas
de Lac-Saint-Charles de Sept-lles

Monsieur Richard Parent Madame Pierrette Bloum
de Charlesbourg 

Monsieur Carol Miville
de RIvière-du-Loup

de Saint-David

Monsieur Pierre-Paul Hudon
de Rlmouski 

Monsieur Guy Duval
de Saint-Aubert t. Islet

Sincères félicitations aux heureux gagnants!

r ar|i i»
ut ,

- '■ èrM

Le tirage a eu l«eu chez Marchands Unts Inc à Québec, R» mardi 28 mai 1991 à 17h en presence de M
Poultn^du quotidien le SoM. Mmes Lucas et Dufour ry* Compagnon Communication M Thihodeau. de

5re de GE Canada M Fmond, de Atelier TAOQuart De Rond. M Gnmard. de Moen Group. M Lalumiere 
Mme Chiasson de Inter Voyage, et de quelques membres du personnel de Marchands Unts Inc

Conditions d’achat parfaites...condi
Dans un monde parfait, les conditions de route seraient idéales: beau ciel bleu. 21°C avec brise légère, 

chaussée impeccable, jour apres )our.
Dans un monde parfait, évidemment, les avantages des quatre roues motrices de jeep ou de la trans­

mission totale de Eagle ne vous serviraient a rien.
Et vous n auriez pas besoin non plus de la tranquillité d'esprit que procurent les freins antiblocage de 

Jeep et de Eagle Mais... qui a dit que le monde était parfait?

C’est la joinnée id» 
Jeep et Eagle <léieouvr
Premier, Sumfn'jt, Vist

Et maiotelanr |c j 
pour une etude jjmjtg 

Et Chryslé Vous f 
2 000$ ni Blkffst (

■ ■ | ' MH - m

f — ___

' ^ ...

' ~ ' '-7-

"T
1

A partir de

JEEP YJ "S'

11825
EACiLE PREMIER ES

$f 18415 $t incluant la 
ri-miM du

• système 4 roues motrices 
convertible ,1 l,i volée 

• garantie 7/115"*
1 moteur le plus puissant de sa catégorie 

• fait pour rouler cheveux au vent

A partir de JL |" JL S lahmant
OU TAUX DE CRÉDIT DU FABRICANT"

• N lire de vitesses 4 rapports
auli imatique standard 

• garantie 7/115"*
• c limatiseur

• moteur V6 de 11 standard
• radk «. asset te AM/tM stéréo

JEEP CHEROKEE SPORT“«Wr

Anl6 640? si'™
OU TAUX DE CREDIT DU FABRICANT"

• système de 4 roues motrices
convertible à la volée 

• garantie 7/115**
• (antes en aluminum 

• moteur 4 L grand rendement standard
• freins antiblocage en option

A partir

EAGLE TAU()N

A5 1001
• transmission tof 

• prant iej
• boîte manuelle 5 vm 

• performance île 1b
• turbo à échangent tlv

M anumm a < <*» t.r*»W *Xmrttm 1 l M* t n w/m* •.

YJ i W5) pou. W f «g* l*^**»i IVVlfi pn,i> » Imp f hwM 150*41 onw» N» I etfm t+ws (Vïlfl (*»«• ta » mr+m I mpm Vwa ( MW*) « pnm OTX I MO»! hotfl pnw uili

î
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FABRICVILLE La venttM
tarmina 
le 29 
juin 91

FENETRES!
COUVRE-LITS eSTORES VERTICAUX ET HORIZONTAUX eTOILES PLISSÉES 

e DENTELLES CAFÉ e COTONS «VOILES et AUTRES!
Tout notre inventaire de draperies et de tissus à recouvrement, maintenant réduit de

0//O 0//O

Sélection de
COUVRE-LITS 

ET ENSEMBLES 
DE DOUILLETTE
réduits pour ecouier!

Ce surplus d'inventaire doit être 
vendu pour faire place aux 

nouveautés d'automne. Les prix 
de vente partent d’aussi bas 

que 49.99$.

cour.

FORMES 
INHABITUELLES 
OU PROBLEMES 
DE FENETRES?
Nous vous offrons un 

échantillonnage complet de 
garnitures de fenêtre a être 

confectionnées pour s ajuster à 
tout genre de fenêtre.

POUR UN TEMPS LIMITÉ, 
NOUS AVONS REDUIT 
NOTRE BAS PRIX DE 

TOUS LES JOURS DE 15% 
ÉPARGNEZ AVEC DRACO

diâcG

PARFAIT
BAPTISTE

116cm
100% polyester 

Disponible en plusieurs 
couleurs

Cour. 6,98 $m 

MAINTENANT 3,49 $m

cour.

IMPRIME MOIRE
ou

DAMASSE FLORAL
Coordonné imprimé de 58", idéal pour housse de 
couette, rideaux, cantonmères, etc.

Cour.
11,98 $ m

du prix 
cour.

54COTON IMPRIMÉ
100% prérétréci et lavable, idéal pour drapenes, re­
couvrement, rideaux, couvre-lits, etc. Superbes 
couleurs.
Cour. 17,98$ m 
MAINTENANT

du prix 
cour.

STORES HORIZONTAUX
Sur commande, 1" alu­
minium. Plus de 100 tein­
tes et couleurs manufac­
turées pour Fabricville 
par Altex.

ALT3X

50.99$ 
57,99$ 
69,99$ 
55,99$ 
65,99$ 
75.99$ 
84,99$ 
78,99$ 
69,99$ 
99,99$ 

84x84 104,99$

48x48
60x48
72x48
48x60
60x60
72x60
84x60
60x84
72x84
78x84

ASSORTIMENT DE 
DENTELLES 48" et 60"

.. § •
Dentelles "Look •
designer"
disponibles en
blanc ou ivoire.

Cour, à partir de 
19,99$ m
MAINTENANT
jusqu'à cour.

DENTELLES 
CAFE

100% polyester, lavables à la 
machine, grand choix de modè­
les et de couleurs. Disponibles 
en 12", 24" et 36".
Cour, jusqu'à 
3.98$ m 
et plus
MAINTENANT 
jusqu'à

v/o
du prix 
cour.

CROCHETS 
EN SPIRALE

pour une cantonnière de 
style professionnel, en 
blanc ou fini laiton.

Cour. 4" 8.98$
6 12,98$

MAINTENANT

099$/g99$

STORES
VERTICAUX

48x48 39,99$ 84x60 72,99$ 
60x40 49,99$ 60x84 62,99$ 
72x48 56,99$ 72x84 72,99$ 
48x60 44,99$ 78>84 77,99$
60x60 fonof 84 x 84 82.99S
72x60 62,99$
Sur commande. 3V£' en PVC uni. 
Choix de plus de 12 cou leurs Ga­
rantie a vie sur le rail et un an sur les 
cantonmères

* Vu la superficie de certains magasins, quelques articles peuvent ne pas être disponibles.
• SERVICE D ACHAT A DOMICILE GRATUIT
• PERSONNEL QUALIFIÉ: 651-3489 — 661-6128

VASTE CHOIX D'HABILLAGES DE FENÊTRES

FABRICVILLE
1i::i

PLACE LAURIER
3e étage sur la Promenade 

651-3489

1505, RUE D'ESTIMAUVILLE
GIFFARD
661-6128

Bourassa se dit encouragé par 
ses derniers bulletins de santé
(D’après PC) — Le premier ministre Robert Bourassa se dit 
encouragé par l'évolution de son état de santé.

mélanome au bas du dos l'au-
« Les derniers rapports que j'ai re­
çus étaient encourageants ». a in­
dique le premier ministre dans 
une entrevue qu'il accordait à la 
Presse canadienne.

Après avoir subi l'ablation d'un

tomne dernier dans un hôpital de 
Washington. M. Bourassa a ete 
tenu au repos pendant plusieurs 
semaines. Il n'a repns ses activités 
régulières qu'en janvier et il doit 
se soumettre depuis à un suivi me-

1
Régina vous dit: “La qualité est en 

vente chez Mannequin à des prix de 
rabais exceptionnels. ”

;

GROUPE DE 
PANTALONS
Cour de 126$à210$

Spécial

63VI05$

GROUPE DE 
JUPES

Cour de 135$à 189$
SPECIAL

67$, 94* !

GROUPE DE CHANDAILS, 
CHEMISIERS ETT-SHIRTS

/
Cour, de 105$ à 231$

SPÉCIAL
i$ ,$

PLACE 
de la CITÉ

Entre Place Laurier 
et Place Ste-Foy

2635, Hochelaga 
Sainte-Foy

LE
CENTRE D'EMPLOI DU CANADA 

DE CHARLESBOURG 
DÉMÉNAGE

À compter du mardi 25 JUIN, 

le Centre d’emploi du Canada de Charlesbourg 
offrira tous ses services d’EMPLOI et 

d’ASSURANCE-CHÔMAGE 

à l’adresse suivante:

5300, boul. des Galeries, bureau 100
QUÉBEC (Québec), G2K 2A2

Tél : Services d’emploi -627-4414 
Assurance-chômage - 648-5050

Veuillez noter que le Centre sera fermé 
vendredi le 21 juin.

|*|
InOTKyation Canada

Canada

fæssSïsSs

mditions de route parfaites!
]l !°'Jnnée idéale pour faire l’achat parfait et éc onomiser Rendez-vous vite chez votre concessionnaire 
1^’ découvrir un choix extraordinaire de véhicules abordables: Cherokee. YJ, Comanche, Talon, 
jipPIt; Vista et la nouvelle Eagle 2000GTX.

jntcia^f |c jeep Grand Wagoneer, le summum du tx4 de luxe, vous est <iflert avec 1000 S de remise 
Idwrie (imitée. C’est la fin d'une époque... les stex ks sont limités
l\ 'lir Vous fait l’offre spéciale suivante sur la plupart des modèles Jeep et Eagle: \l ICIiQ[X 11 SLQL T 
lAlISÎi OU TAUX DE. CREDIT OLl FA BRU AN I

Jeep,

V X

Automobiles Jean-Marc 
Bédard Inc.
Lévis, Québec 
(418) 833-3267

Maisonneuve 
Automobiles Inc.
Québec. Québec 
(418) 529-8135

Auto Laurier Inc.
Ste-Foy, Québec 
(418) 681-4631

Autos A. Gosselin Inc.
St-Nicolas, Quebec 
(418) 831-2050

\
....

T*

«

ItAL<()n

100$’

option
J 7/H V*
■•k*» surmulttpjiée 
fb «•Pnipos PAC TT 
|P*r*qUe en option

FAMILIALE EAGLE VISTA EAGLE 2000 GTX

12875 $f m, ht,in: U 
rvmm du

A partir dr JL VJ f bhruani
OU TAUX DE CRÉDIT DU FABRICANT*

• système 4 mues motrices on option 
•Garantie 5/100”

• 7 places
• modèle 1 portes à partir do 6 971 $, 

modèlo 4 portes à partir do 8 444 $

A partir de 13226 (Pt mdtunt b 
vo remis» du 

fabneam
OU TAUX DE CREDIT DU FABRICANT*

• transmission totale on option
• garantie 5/100**

• Berline sport haute technologie 
• place p< >ur 5 adultes

• freins annblocage en option

JEEP COMANCHE

A partir Je JL V-7 bhneam
OU TAUX DE CRÉDIT DU FABRICANT*

• système 4 roues motrices convertible à la volée 
• garantie 7/115”

• charge utile standard de 670 kg ( I 475 Ih)
• moteur 4 L grand rendement en option

Y,

L

FAC.L E SUMMIT

Q Q07$’ Sr*A partir de | fatmeam
OU TAUX DE CRÉDIT DU FABRICANT*

• berline spacieuse à 4 portes
• garantie 5/100”

• conception japonaise
• moteur 1,5 L 12 soupapes

dical à tous les trois ou quatre 
mois. Il est traite a Montreal par 
un dermatologue

Le teint est beaucoup plus pâle 
mais il rappelle qu’il doit se tenir 
éloigné des rayons du soleil, sur 
l'avertissement de ses médecins 

U dit avoir gagne un peu de 
poids. « Je n'ai plus de place », dit- 
il en étirant sa ceinture.
Un conseil

M Bourassa regrette d'avoir at­
tendu (xmr se faire opérer et il 
n’hesite pas aujourd’hui à conseil­
ler à tout le monde de réagir 
promptement à l'apparition d'une 
anomalie sur la peau.

« Si j'avais fait enlever cela au 
tout début, je pense que ça aurai) 
été moins complique. Mais, re- 
pete-t-il. tous les résultats que j'ai 
a ce jour sont encourageants. »

M Bourassa a ete informe de la 
gravité de son état au cours de 
l'ete et, à cause de la crise amerin 
dienne qui sévissait alors, il a pré­
féré retarder l'intervention chirur 
gicale de quelques mois.

S'il s’est montré aussi discret 
sur son état de santé et sur son 
absence prolongée, « c’était pour 
ne pas rendre mon gouvernement 
plus vulnérable », explique-t-il.

Maintenant qu'il entrevoit un 
été plus calme que l'an dernier, M 
Bourassa pense prendre quelques 
jours de vacances à la fin de 
juillet.

M. Bourassa, qui aura 58 ans le 
14 juillet, continue de faire de lon­
gues heures de travail. Ces jours- 
ci, pour donner une entrevue aux 
journalistes, il doit les convoquer 
à des heures tardives en fin de 
soirée. Ce sont ses seuls moments 
disponibles.

MnnN r%M i«wn «vMKnnjti'»* t «d muM m, >1"** rlnnnmn» .*
'vntl pm* la F mprn Survn* i ja(4i taam <mmm\u****' * «mm*

mot tPnw rtn •

■av* i W «Mria* àiaqi
» pan» Nlhnr ** pno» N»« mvwlftlm Nwa la ci a p«M lawvtra A un pm "wm»» l m 

■a—nwn—a mur la» (tMaA» < arta»
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L'agent Yves Phaneuf a succombe 
90 minutes après son transport à 
l'hôpital.

Policier de 
laCUM 

abattu par 
un cycliste
MONTRÉAL (PC) — Le 
président de la Fraternité des 
policiers de la CUM, M. Yves 
Prud’homme, réclame la tenue 
d’un sommet sur la sécurité 
publique au Québec, à la suite 
de la mort d’un policier de la 
CUM abattu en devoir hier à 
Montréal.

« Il est temps de faire le point sur 
la sécurité publique dans l’ensem­
ble, d'identifier les priorités, de 
prendre les décisions et de déve­
lopper des strategies à court, 
moyen et long terme », a déclaré 
M. Prud’homme au cours d’un en­
tretien téléphonique.

Il a révélé avoir déjà fait des 
approches auprès du ministre de 
la Sécurité publique, M. Claude 
Ryan, et compte le rencontrer 
bientôt pour aborder cette 
question.

L'agent Yves Phaneuf, 25 ans, a 
été mortellement blessé d’un coup 
de feu à la tête à la suite d’une 
altercation avec un cycliste qu'il 
venait d'intercepter, vers 4 h 00 
du matin, hier, à Verdun, en ban­
lieue de Montréal.

Il a succombé a ses blessures 
90 minutes plus tard à l’hôpital.

L’agent Phaneuf avait joint le 
service de police de la CUM il y a 
deux ans après avoir commencé 
sa carrière comme policier-pom­
pier à Terrebonne.

Selon les premières constata­
tions, l'agresseur aurait réussi à 
s’emparer de l’arme de service du 
policier avant de l'abattre.

L’individu a ensuite pris la fuite 
à pied, abandonnant sa bicyclette 
sur les lieux. Le suspect est âge 
d'une trentaine d'années.

Selon M. Prud'homme, la mort 
de l’agent Phaneuf pourrait égale­
ment relancer le débat sur la pre­
sence de deux policiers par voitu­
re en tout temps lors du travail de 
nuit.
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Laurence Jalbert
Laurence JalbertPIE

Rock et Belles Oreilles
10e anniversaire

Marie-Denise Pelletier
Le rendez-vous

1

Vilain Pingouin
Vilain Pingouin |

Claude Dubois
A suivre

Hart Rouge
Inconditionnel

Jean Leloup
L'amour est sans pitié

Julie Masse
Julie Masse

Marjo
Tant qu'il y aura des enfants

Marie Carmen
Dans la peau

Nelson Minville
Premières nuits

Paul Piché
Sur le chemin des incendies

Beau

Luc de Larochelhère
Sauve mon âme

Beau Dommage
Coffret intégral

Rock Voisine
Double

Èfa...
Jusqu’à épuisement des stocks

Cassette DC

Robert Charlebois 
Plume Latraverse # 1 
Plume Latraverse #2 
Plume Latraverse #3 
Daniel Lavoie 
Félix Leclerc 
Félix Leclerc 
Félix Leclerc 
Harmonium 
Harmonium 
Harmonium 
Offenbach 
Marie-Philippe 
Fiori Séguin

Première période 
Le lourd volume vol. 1 
Le lourd volume vol.2 
Le lourd volume vol.3 
Tension attention 
Profils
L'alouette en colère
Le p'tit bonheur
Harmonium
Les cinq saisons
L'heptade
Offenbach
Marie Philippe
Deux cent nuits à l'heure

8.99
8.99
8.99

8.99
4.99
4.99
6.99
6.99
8.99
6.99
6.99
8.99

39.99
14.99 
14.99
14.99
11.99
14.99
12.99 
12.99 
12.99
12.99
24.99
12.99
11.99
14.99

SfuctAetun
Cassette DC

Angèle Arsenault 2.99 7.99
Robert Charlebois 2.99 7.99
Le Rêve du Diable 2.99 7.99
Georges D'Or 2.99 7.99
Louise Forestier 2.99 7.99
Claude Gauthier 2.99 7.99
Corcoran & Gosselin 2.99 7.99
Pauline Julien 2.99 7.99
Tex Lecor 2.99 7.99
La Bottine Souriante 2.99 7.99
Les grands Succès 2.99 7.99
Pauline Julien 2.99 7.99

Arthabaska
La Grande Place des 
Bois Francs
Drummondville
Les Promenades Drummondville

Hull
Place du Centre
Lévis
Les Galeries Chagnon

Québec
1054, rue St-Jean 
Galeries de la Capitale 
Place FLeur de Lys

Shawinigan
Plaza de la Mauricie
Sherbrooke
Carrefour de l’Estne

Ste-Foy
Place Laurier 
Place Ste-Foy
Trois-Rivières
Les Rivières

aussi disponible chez:
New York New 
York
Place Laurier

I t
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La future capitale allemande

Le choix entre Bonn et Berlin s’annonce difficile
BONIS’ (d’après AFP) — Le 
chancelier allemand Helmut 
Kohl s'est prononcé hier 
pour le report d’une décision 
définitive dans la bataille 
opposant Bonn à Berlin au sujet 
du futur siège du 
gouvernement et du parlement, 
à la veille du vote du 
Bundestag sur cette question

M. Kohl qui présidait une réunion 
du groupe parlementaire des 
Unions chrétiennes (CDU/CSU) à 
Bonn, a soutenu une motion pro­
posant le transfert immédiat a 
Berlin de la présidence et du Bun­
desrat (chambre haute du parle­
ment) mais remettant à « plu­
sieurs années » la décision 
définitive sur le siège du Bundes­
tag et du gouvernement afin de 
créer d'ici la un consensus, ajoute- 
t-on de même source.

L’enjeu économique de cette 
bataille se chiffre en milliards de 
deutschemarks.

Les discussions ont démontré 
que quand il s’agit de la bataille 
Bonn-Berlin, les Verts n’ont plus 
rien de pacifistes, les libéraux 
(FDP) deviennent intolérants, l’U­
nion (CDU/CSU) ne mérite plus 
son nom, et même les couples se 
divisent, avec l’exemple célèbre 
du président du FDP Otto Lambs- 
dorff qui milite pour Bonn alors 
que son épouse s’est publique­
ment déclarée pour Berlin.

Les partisans de Bonn, nom­
mée capitale provisoire en 1949, 
proposent de garder le Bundestag 
et le gouvernement et de transfé­
rer à Berlin la présidence et le 
Bundesrat (représentation des 
Etats fédérés), en y installant un 
« deuxième bureau » pour le 
chancelier et le ministère des Af­
faires étrangères.

Les partisans de Berlin, arron­
dissant les angles, offrent de 
laisser à Bonn le Bundesrat et des 
administrations à condition que la 
présidence, le Bundestag et les 
ministères importants s'installent 
au bord de la Spree.

En faveur de Bonn, petite ville 
tranquille de 300 000 habitants, 
plaide une tradition de fédéra­
lisme et de démocratie vieille de 
41 ans.

Berlin, avec ses 3,4 millions 
d’habitants et sa vie culturelle in­
tense, est en revanche la métro­
pole la plus orientale de l’Occi­
dent et la plus occidentale des 
pays de l’Est. Berlin s’estime seule 
capable de rendre son identité na­
tionale a un pays divisé pendant 
quatre décennies.

La querelle ravive un vieux dé­
bat historique allemand entre cen­
tralisateurs et fédéralistes, entre 
nationalistes et partisans de l’Eu­
rope des régions.

Pourtant, les arguments finan­
ciers dominent. Si Berlin devait 
l’emporter, les pertes pour Bonn 
se chiffreraient à 50 milliards de 
DM (27,5 mds USD) auxquels s'a­
jouteraient 30 milliards de DM (17 
mds USD) de frais de déménage­
ment, selon l’association «Ja zu 
Bonn « (Oui à Bonn).

Pour les partisans de Berlin, le 
déménagement ne coûterait que 
20 milliards de DM (11 mds USD) 
et cet argent permettrait de revita­
liser une ville dont les cicatrices 
sont encore à vif après 30 ans de 
division.

CENTRE
NATURISTE

Pont-
Roug*

nH r.m\

l'Avantage

—<2>
k •am

Sorti*
295 \ Ou4b*c

CENTRE NATURISTE

l’Avantage
•••••. . *■ -t

259, Grand-Capsa (rte 358) 
PONT-ROUGE *
(418) 873-4791

TOV*! POUR L’AVENTURE t

lATUtlPPE GILETS DE SAUVETAGE 
DE PECHE 

AVEC POCHES

3450 à 125$
APPROUVES

COMBUSTIBLES

LATULIPPE, LE PLUS GRAND CHOIX POUR LE CAMPING À QUÉBEC
* * ♦

ATTENTION TOUS LES PRIX DE CETTE ANNONCE SONT TAXES INCLUSES

SAC AU SEC
NOUVEAU! 

20x40
39

ATTACHE

1450
| PROTEGEZ VOS BIENS 

CONTRE L EAU

BOUSSOLES

GRAND 
CHOIX

1149 à 5695

POÊLE STERN0
*3 825
| !v double

CEINTURES POUR ARGENT

VERRES
| EN PLASTIQUE 

PLIANTS 
2 POUR 

239

MARQUE EUREKA NYLON
22995SMOKEY MOUNTAIN 

2 PLACES-2 PORTES 
NOUVELLES COULEURS 1991

(TAXES INCLUSES)

SMOKEY
4 PLACES - 2 PORTES 37995

(TAXES INCLUSES)

WINDRIVER
2 PLACES

39995
(TAXES INCLUSES)

PALISSADE - 4
4 PLACES, 2 PORTES

59995
(TAXES INCLUSES)

Eureka
FAMILIALES

4a8 PERSONNES
Willow Creek <r3BP

10x10

12x12

549$
(TAXES INCLUSES)

695$
(TAXES INCLUSES)

ÉQUINOX
3 PLACES

439®
(TAXES INCLUSES)

NORTHWOODS LODGE 1 45Q $
9 6' ’ x 16” - 2 CHAMBRES (taxes incluses)

TENTES DOME

SUNRISE
4 PLACES

WORLD FAMOUS

16995
(TAXES INCLUSES)

OUT BOUND

SILVERADO III iTirgs
3 PLACES I f O
2 PORTES (TAXES INCLUSES)

|95SILVERADO VI OQQ<
6 PLACES 
2 PORTES (TAXES INCLUSES)

MARQUE LUGGER NYLON

WILD DOME
3 PLACES

WESTWIND
3 PLACES

SANDLAND
3 PLACES

GOURDES
ISOTHERMICIUES 
895 a

GOURDES 
A«C ETUI

549(TAXES INCLUSES)

SACS DE BUANDERIE
95

(TAXES INCLUSES)

PEUVF NT 
AUSSI (U

SERVIR POUR 
SACS DE Ç

COUCMAGl

(TAXES INCLUSES)

NOMAD
3 PLACES -1 PORTE 
DOUBLE TOIT REVERSIBLE

18595
(TAXES INCLUSES)

QUALITE

ALPINE MEADOWS
2 PERSONNES - 2 PORTES

39995
(TAXES INCLUSES)

SENTINEL
2 PERSONNES - 2 PORTES

639$
(TAXES INCLUSES)

DENALI EXPEDITION 089 $
2 PLACES (TAXES INCLUSES)
AVEC VESTIBULE

COUTEAUX
VICTORYNOX

ET
WENGER 

SWISS ARMY

■ /V

1150a 19595
BAS GRIS
EN
LAINE ^

350

1450

LAMPES 
DE POCHE

GRAND CHOIX

SAC DE PORTAGE
Fort canevas, 
*el qu illustre

^®19953795

"KIT-BAGS’
Duffla EhKja 

Fourre-tout 
fort canevas

159S
33*

?.*- 'Sa: []
TASSES

EN GRANIT

199a2 75 o\
GAMELLES SCOUTES 7!>0
ALUMINUM S PIECES 3
H'#. -21“

fjrr:'0
SACS DE COTE

795 à

5295

VISITEZ NOTRE SALLE D’EXPOSITION AU 2e ETAGE, PLUS DE 30 MODELES EXPOSES.
JUMELLE

ATTACHE 
A CLIQUET 
AJUSTABLE
ira22

UET ^ l 
5995 U

MATELAS DE CAOUTCHOUC 
MOUSSE

|TENTES BLANCHES
PROSPECTEUR"

MATELAS 
PNEUMATIQUE

GRAND CHOIX 
SIMPLE

2195a3450

double 6895 a7295

BATEAU PNEUMATIQUE 
POUR LA PECHE 
Nylon épais gris

Sieges transversaux

personnes! Q895

,95

BiïBùBWfê

n
3

f
_ GARANTIE ^ _

ti
GRAND
CHOIX

4495 
1 2249S

TAXES INCLUSES

Super Demone. 210 min. 12 volts. RV27 1 29‘*5 
Demone. 160min. 12 votts. RV24 
Mlnt-Demooe, 50 min, 12 vofta, RVUI-5Q T99* *mm 

^ ; Charger chargeur 10 ampere* automatique
/ Nouvelie bttene au gel, 120 volt», 215 min 1S9961»» ■

TOUT CE QUE VOUS POUVEZ IMAGINER

HUMMINBIRD
, TCR-101
! • Sirrulaletjr mteqrp 

** 2 alarmes 
» Sonde de 16 
• 170 pièfls df profondeur

1999S
TAXES EN SUS

NOUVEAU SONAR EAGLE 1.D.11-

VALISES 
ACIER

pour
camps de 
vacances

]5995à21995
COUVERTURES 
DE LAINE GRISE

| POUR CAMP DE VACANCES 
60 x80

2295
POUR FEUX DE CAMP

personnes 279

personnes39995

Nouveau pour 1991 
TURBO '65"
379'' ’lUlSMClUSB 

328'•*¥«« TKHS 
65 MX'

DEMARREUR ET 
•MAXIMIZER • INTÉGRÉS

39995r«rs mci usu
346'°«»«kt r»*s

II COUTEAU
ÉTUI 

EN CUIR

6395 a
16395

Couteau-fourchette-cuiller
ÉTUIS 

SCOUTS

219a 
495

ANTIMOUCHE

M
CHAPEAUX MYI ON 

PROTECTEURS 
DE MOUCHES 100%

409 et 625

SAC A DOS 
AVEC SUPPORT 

PLUSIEURS POCHES 
UTILITAIRES

6695POUR LE CAMPING
MILLE ET UN 

ACCESSOIRES DE 
DEPANNAGE

• d'a'T**,
• Uffrsvnion ?0• iSOoedsOeomiondfuf 

Portai
5 TAXIS 

WC LU St S

ŒMARRI UR ET 
MAXIMIZER INTÉGRÉS

Muskoi:529 TAXIS INCLUS!S 
458mavant taxis

L OhKjINAL«»7-VX*GILETS de FLOTTAISON
APPROUVÉS

15 MODÈLES 
A CHOISIR

creme
liquide
539

aerosol
539

SAC A DOS
PLUS DE 
70 MODELES

HOMMES-FEMMES
■enfantsH pompe

599

VESTES 
DE

PECHEURS 
7 modales

2995à
10995

BOTTES
DE

VOILE
4a 12
3495

MODELE PECHEUR 
MUSTANG TAXES INCLUSES

TAXES INCLUSES HABITS DE PLUIE
HABIT

DE
VOILE

EN

ni -NYLON tV'jAUNE 
p vT OU 

^ L’ BLEU

' 55** à

BOTTES DE PÊCHE
Garçon 21 **
Hommes

2T" a aA"5
Nokia
84’’a 89"
Aigle

g^aiog’-

CANOE
LEGER SECURUMM -

IMPERMEABLES 
REVERSIBLES

18
MJUITCS 25** * —

GOLD MEDALIST 
16 pieds 

79 lb

HABIT DE PLUIE
5195

NOUVEL HORAIRE LOTION INSECTICIDE 
EFFICACE

525
25

80 ml637, rue St-Vallier Ouest, Québec - Tel.: 529*0024
540 ml

I

2089
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LE COMPTE A REBOURS
T COMMENCE !-V V *

JUSQU’AU 30 JUIN, OBTENEZ
UN TAUX DE CRÉDIT 

DU FABRICANT DE

DE REMISE EN ARGENT
POUR 48 MOIS

DE REMISE EN ARGENT

SUR NOS MODÈLES 
LES PLUS POPULAIRES

PLYMOUTH SUNDANCE / DODGE SHADOW 
PLYMOUTH ACCLAIM / DODGE SPIRIT 
CHRYSLER DYNASTY

VOYEZ VOTRE CONCESSIONNAIRE 
AU SI JET DES REMISES EN ARGENT 

QUE LE FABRICANT OFFRE 
AI X CONCESSK)N\AIRES.

JUSQU’A

D’ECONOMIES 
SUR DES ENSEMBLES 
CESSOIRES EN OPTION *

*r»

'U ,-V V.V-'j V(.

LAI lOHEAUCOUP
EST LA MINI-FOURGONNETTE LA PLI S VENDUE AU CANADA 

ELLE SE VEND PLI S Ql E LES M( )DELES I C )RD.
(i\1 ET TOYO LA COMBINÉS. R I. POLK.

Dodge

CHRYSLER

L’Avantage Chrysler
Profitez des avantages chez les concessionnaires Chrysler du Québec.

L offre de 7.9 T de taujr de crédit du fabricant PLUS 500 S de remise en argent et l offre de 1 500 S de remise en argent sont mutuellement exclusives et ne s'adressent gu'aux particuliers 
achetant au detail Elles annulent et remplacent toutes les offres précédentes et ne peuvent être combinées à aucune autre Les demandes de credit pour un terme maximal de 48 mois

• Toyei votre ncessionnaire pour tous les détails. Les véhicules achetés doivent être livré» â partir du stock actuel 
des concessionnaires, du 17 au 30 juin 1991 Seule I offre de remise on argent est applicable dans le cas des véhiculés loues a long terme a des particuliers Les frais de transport, 
d immatriculation d assurances ou autres et les taxes sont en sus. Voyez votre concessionnaire pour les détails. Ces offres prennent fin le 30 juin 1991 Cette offre exclue la Plymouth 
Sundance et la Dodge Shadow ■< S ••
Les economies associées aux ensembles d accessoires sont établies d'apres le prix de détail suggéré par le fabricant pour ces accessoires lorsqu ils sont achetés seoarément

&
Vlymouth

Camions Dodge

CHRYSLER
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Un déluge sème la consternation au Chili
ANTOFAGASTA (Chili) (d’après AFP) — Plusieurs bateaux et 
des dizaines de pelleteuses mécaniques, ainsi que des avions 
chargés de matériel de secours convergeaient mercredi vers la 
ville portuaire d'Antofagasta, sinistrée hier par des pluies 
diluviennes et des torrents de boue qui ont causé la mort de 115 
personnes.

Apres ces intempenes qui ont dé­
truit totalement ou partiellement 
6000 habitations, 20 000 jjerson- 
nés sont restées sans abri.

Selon les autontès, le bilan des 
victimes risque encore de 
s’alourdir.

Le président chilien Patricio 
Aylwin ainsi que le général Au- 
gusto Pinochet, son prédécesseur 
et actuel commandant en chef de 
l'Armée de terre se sont tous deux 
rendus mercredi sur les lieux du 
sinistre.

Les avalanches de boue et de 
pierres ont dévalé en pleine nuit 
des collines qui entourent la ville, 
au milieu de pluies torrentielles, 
un phénomène rarissime dans cet­
te région désertique du nord du 
Chili.

«J’ai été réveillé par un va­
carme assourdissant et les hurle­
ments de personnes qui fuyaient 
leurs maisons submergées par le 
torrent de boue dévalant les col­
lines », a raconté une ouvrier qui a 
réussi à sauver sa petite fille, mais 
qui a vu son fils de 13 ans mourir 
sous ses yeux, noyé sous la boue.

« Dans le flot de boue et de 
pierres qui a traverse les fenêtres 
de ma maison, deux cadavres ont 
etc emportes chez moi », a declare 
un habitant.

Des dizaines de camions et de 
puissantes pelles mécaniques, en 
provenance de la mine de cuivre 
voisine de Chuquicamata, sont ar­
rivées hier sur les lieux du sinistre 
pour faciliter les operations de re­
cherche et de nettoyage.

Dans cette ville de 200 000 ha­
bitants qui se situe en bordure du 
Pacifique a 1100 kilomètres au 
nord de Santiago, la distribution 
de l’eau et de l'électricité, ainsi 
que la viabilité des voies de com­
munication n’ont toujours pas été 
rétablies dans leur totalité.

La marine nationale a annonce 
l’envoi de quatre bateaux à desti­
nation de la ville portuaire sinis­
trée afin de fournir 800 000 litres 
d'eau aux populations 
concernées.

Les avions de l’année de l’air 
en provenance de Santiago 
avaient commencé mardi, pour 
leur part, la fourniture de vête­
ments et de medicaments.

L’armée de terre, qui dispose

Philippines

Des centaines de morts dans 
l’écroulement d’une église
OLONGAPO, Philippines (d'apres AP et AFP) — Une eglise qui 
servait de centre d'hébergement pour les réfugiés ayant fui les 
abords du volcan Pinatubo s’est effondré à San Marcelino, dans 
le nord des Philippines, et « des centaines de morts sont à 
craindre », a annoncé mercredi le maire de la ville proche 
d'Olongapo, M. Richard Gordon.
____  des transports aeriens, qui a expli­

que que les Boeing 747 avaient été 
exclus pour éviter la dispersion 
des cendres sous la poussée des 
réacteurs.

M. Gordon a précisé qu’il avait 
reçu des informations de San 
Marcelino selon lesquelles au 
moins une eglise servant de cen­
tre de refuge a la suite de l’érup­
tion du volcan Pinatubo s’était 
écroulée et qu’il pourrait y avoir 
« des centaines de morts ».

Les organisations de secours 
n’ont pas été en mesure à Manille 
de confirmer cette information.

L’éruption du Pinatubo a fait 
146 morts, selon un dernier bilan 
publié par la Croix-Rouge. 
300 000 personnes ont fui la re­
gion du volcan.

L’aéroport de Manille, ferme 
depuis samedi, a ete rouvert par­
tiellement mercredi, et devait être 
rouvert jeudi aux vols internatio­
naux, sauf ceux assures par des 
Boeing-747, selon un porte-parole

Constatant une baisse d’acti­
vité du Pinatubo, les volcanolo­
gues philippins ont réduit de 40 à 
20 km le périmètre de sécurité au­
tour du volcan. « Il y a seulement 
eu de légères émissions de cen­
dres. L’activité a diminué par rap­
port aux jours précédents », a dit 
l’un d’eux.

Les soldats de l’US Army ont 
par ailleurs poursuivi le nettoyage 
de la base aérienne de Clark, à 30 
km du Pinatubo. ensevelie sous 
des tonnes de cendres et de sable.

Wahington a ajourné ses négo­
ciations avec les Philippines sur 
l’avenir des bases de Clark et Su­
bie Bay en attendant de chiffrer 
l’étendue des dégâts.

CHOIX
EN INVENTAIRE

MAZDA PROTÉGÉ
IHetUecci finit ck (Me

626 LX 4 et 5 portes
~Pïit fdcice

LiéeChatel Automobiles
1350, Bouvier, Québec 628-6336

Le doyen des concessionnaires 
de voitures importées à Québec

d'importants contingents dans la 
region, a depéche, quant a elle, 
des camions citernes pour per­
mettre la distribution d'eau 
potable.

Sous le soleil brûlant du desert 
d'Atacama tout proche, dans les 
rues recouvertes de boue et jon­
chées de restes de nourriture, de 
meubles et d'ustensiles dissé­
minés et où gisent des dizaines de 
véhiculés renverses, les habitants 
d'Antofagasta ont commence la 
journée de mercredi par de lon­
gues files d’attente devant les bou­
langères et les epiceries pour pré­
venir d'eventuelles penuries.
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LE SECRET DE CAMELIA
Place de la Cité, basilaire 2. Sainte-Foy

Stationnement gratuit pour notre clientèle !

La Sécurité 
maximale 
our votre uret-auto

Votre prêt-auto
K

A la Banque Royale, 
nelles dans un éventail 
ailleurs et qui vous donne 
Notre sécurité maximale 
le Plan Protection Plus?

,a besoin de protection.
jjious vous offrons des options exception- 

^que vous ne pouvez trouver nulle part 
droit à une sécurité vraiment complète, 
.comprend: loption Pare-Choc* 

le Prêt-rachat Royal !

"IP??:
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l’option Remboursement anticipé et l’option Prêt-auto Préapprouvé. Vous 
savez donc où vous allez et quoi qu'il vous arrive, vous êtes protégé. De plus, 
vous pouvez bénéficier d’un taux fixe ou variable, d’une flexibilité de paiement 
sans pénalité et d'une approbation en 24 heures, le tout sans frais cachés.
Bien entendu, vous êtes libre de choisir les options qui vous conviennent 
le mieux.
La sécurité au volant, ça commence à la Banque Royale. Passez voir un de nos 
représentants en services aux particuliers, il vous fera connaître 
plus à fond les prêts-autos les plus sécuritaires au pays.
Ou encore, téléphonez-nous sans frais.

4

En province: 1-800-363-3967 
Montréal: 987-8000

âgâ BANQUE ROYALE /
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Le fabricant de prêts-autos le plus innovateur au pays
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La belle 
image du 
français
T

JL—J - français va bien au Québec, dit le ministre 
Claude Ryan sur la foi des Indicateurs de la situation 
linguistique pubhés avant-hier par le gouvernement. Les 
chiffres donnent effectivement une image rassurante. 
Le Quebec se francise, tant à l’école que dans les 
entreprises.

Les statistiques expliquent la sérénité relative de la 
majorité face aux hauts cris lancés par Reed Scowen et 
d'autres anglophones, qui réclament un usage accru de 
l’anglais dans notre société. Car la montée du français 
s’explique en partie par le départ des jeunes anglo­
phones vers des cieux plus bienveillants.

Les données sur l’éducation justifient l’inquiétude de 
la minorité, habituée à remplir ses bancs d’école avec 
des masses d’allophones. Plus de 90% des jeunes Qué­
bécois fréquentent maintenant une école primaire ou 
secondaire française.

Ce gage de sécurité pour l’avenir vaut bien quelques 
escarmouches dans trois ou quatre etablissements mon­
tréalais incapables de digérer le flux multilingue, et 
permet d'evaluer ces cas-problemes dans une persper- 
tive globale plus juste.

Le niveau collegial montre lui aussi des signes de 
francisation même si les obligations de la loi 101 n’y 
jouent pas. Les allophones intégrés au réseau de langue 
française y demeurent dans leur très grande majorité, 
lors du passage du secondaire au collégial. Aujourd’hui. 
40 % des allophones fréquentent des cégeps franco­
phones, contre seulement 15% il y a dix ans.

Dans cette même ligne, il faut prévoir dans un délai 
relativement court un tassement de la fréquentation des 
universités anglaises, qui accueillent encore 22,7% des 
etudiants québécois. McGill, Concordia et Bishop au­
ront des décision déchirantes à prendre.

Les universités montréalaises des deux langues ont 
tout intérêt à préparer leur avenir ensemble. Si elles 
s'entredéchirent pour des clients et des budgets, elles 
abaisseront la qualité de l’ensemble de l’enseignement 
supérieur et nuiront aux deux communautés 
linguistiques.

Certains prendront prétexte de ce bilan positif pour 
baisser la garde et assouplir les lois linguistiques. Il leur 
faudrait lire l’ensemble du dossier : l’anglais attire enco­
re plus les immigrants que le français, surtout dans un 
Montréal qui se vide de ses francophones attirés par la 
vie de banlieue. L'anglais demeure toujours une grande 
langue de communication au coeur de la métropole 
québécoise.

Il faut au contraire donner le signal que le français 
deviendra de plus en plus la langue commune, tout en 
respectant les droits fondamentaux et legitimes de la 
minorité anglophone.

Faudra-t-il ainsi éliminer la loi 178 sur l’affichage, 
lors de sa révision dans deux ans. ou participer a un 
ridicule troc sur la société distincte ? C'est aller bien vite 
en affaires, dans le contexte politique actuel.

Plus le Québec sera assuré de son avenir, plus il sera 
ouvert envers ses minorités. Plus il se sentira menacé et 
rejeté, plus il aura tendance a servir la même salade aux 
Anglo-Québécois.

RAYMOND GIROUX
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Un Protecteur utile
TJL oute administration a ses ratés. L'administration pu­
blique y compnse. Le Québec n’est probablement ni meil­
leur. ni pire que d'autres a ce chapitre. Mais on y a un 
Protecteur du citoyen très vigilant. Tant mieux.

Le dernier rapport annuel du Protecteur du citoyen, ce 
chien de garde des droits du citoyen face a l'appareil admi­
nistratif qui gere les lois et reglements, est tout a la fois 
inquiétant et rassurant. D'abord, le récit de ses interven­
tions rassure tous ceux qui pourraient croire que le beau 
navire de l'État peut voguer sans contrainte, en se fichant 
des citoyens comme de sa premiere chemise.

Les citoyens n'admettent plus un tel comportement, note 
le Protecteur du citoyen, M. Jacoby. Ils paient trop cher en 
taxes et impôts pour taire leur insatisfaction!

Mais, les difficultés persistantes du Protecteur avec cer­
tains ministères (qui ne seront cloués au pilori que l’au­
tomne prochain) inquiètent. Des gestionnaires de fonds 
publics tentent systématiquement, selon le Protecteur, d é- 
nger un mur autour de leurs activités, mur infranchissable- 
mème par le Protecteur du citoyen.

Pourquoi le craint-on tant? Que cherche-t-on a cacher? 
Y a-t-il tant de squelettes dans les placards0 Quels intérêts 
protege-t-on ainsi? Le refus de la transparence de la part 
d'une administration publique ne peut que rendre les ci­
toyens soupçonneux

L’un des gros morceaux de l’administration publique qui 
échappe, et continuera d'échapper, au Protecteur du ci­
toyen, malgré la volonté du ministre concerné dit-on, est le 
re^eau de la santé la future loi 120, qui régira la distribu­
tion des services de soins médicaux et de santé, n’accorde 
pas le droit de se plaindre au Protecteur du citoyen, cette 
instance externe et impartiale.

Le projet de loi ne prévoit que des recours internes dans 
les établissements et les administrations régionales. Com­
ment peut-on garantir que des plaignants, cloués sur leur 
lit, soient vraiment écoutés et ne subissent pas de 
représailles?

On souhaiterait que les citoyens puissent peser aussi 
lourd que les médecins sur l’avenir du projet de loi et 
puissent imposer cet ajout au cours des discussions qui ont 
lieu cet été.

MARIE CAQUETTE
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joint de vue

Ne pas penser à dominer mais à servir
par Robert LECLERC. M Ps.. Adm.A.

î -/» débat actuel entre le 

ministère de la Santé et des 
Services sociaux et les fédé­
rations médicales du Québec 
est bien mal enligne s’il de­
meure dans le strict couloir 
d'un débat de pouvoir.

La fonction médicale est 
essentiellement une fonction de 
service. Hélas, les docteurs 
Welby ne courent plus les rues ! 
La fonction « administrati­
ve » ou « bureaucrate » est ega­
lement un service à la popu­
lation en besoin de soins et à un 
ensemble d’intervenants, y 
compris les médecins qui ont 
besoin de moyens pour exer­
cer leur profession.

Là où le bât blesse, c’est 
quand on veut le pouvoir d’un 
côté comme de l’autre, pour 
asservir la partie qu'on 
considéré adverse.

Dans un hôpital, il n’y a 
pas que les médecins qui tra­
vaillent à la santé ! Il y a les 
infirmières, les infirmieres- 
auxiliaires, les puéricul­
trices et préposés, les physio­
thérapeutes, les 
ergothérapeutes, les inhalothé­
rapeutes, les diététistes, les 
psychologues, les travailleurs 
sociaux, les aumôniers, les 
pharmaciens, les archivistes, les 
techniciens en électro, en ra­
diologie, en laboratoire, en ali­
mentation, en stérilisation, 
les dentistes, les éducatrices, 
etc. etc.

Comme directeur général, 
j’ai toujours fait valoir que le 
personnel des services admi­
nistratifs, auxiliaires et techni­
ques était également au 
service des bénéficiaires et du 
personnel intervenant, et je 
le crois encore ! C’est donc 
toute une équipe qui est au 
service de la santé de nos 
concitoyens.

Dans ce concert de pro­
fessionnels et de techniciens, 
régis par des corporations, 
des associations, des syndicats, 
ce peut être l’harmonie ou la 
cacophonie. Ca prend de la pla­
nification. de l’organisation, 
de l’évaluation, du contrôle, si 
l’on veut que cette complexe 
machine fonctionne en relation 
avec sa mission et que tous 
ses rouages soient au service de 
la population en besoin de 
services socio-sanitaires et par­
fois en urgence, jour et nuit.

Les médecins se doivent 
d’étre présents aux divers co­
mités de planification straté­
gique, du conseil d’administra­
tion, de régie, de bioéthique, 
de prévenbon des infections, 
etc. Ils ont une action diag­
nostique, préventive et curative 
unique en relation avec la 
maladie et la santé. Mais ce ne 
sont pas eux qui sont au cen­
tre, ce sont les malades, les usa­
gers, les clients ou 
bénéficiaires.

Le conseil des médecins, 
dentistes et pharmaciens et les 
comités du CMDP, l’organi­
sation clinique médicale et mé­
dico-administrative doivent

demeurer (directeur des ser­
vices professionnels et chefs 
de département clinique) et doi­
vent même prendre place 
dans la promobon.

Les bureaucrates ne veu­
lent pas du tout s’immiscer 
dans l’acte médical et dire 
aux médecins comment prati­
quer la médecine.

Les bureaucrates doivent 
cependant faire en sorte que les 
bénéficiaires soient bien ser­
vis par l’ensemble des interve­
nants de la santé, y compris 
les médecins : budget, équipe­
ment, locaux ; ils se doivent 
de faire respecter certaines 
normes édictées par les 
grands bureaucrates élus par la 
populabon comme : l’équili­
bre budgétaire, le plan d’effectif 
médical, la vocation de l’éta­
blissement au service d’une po­
pulation, en complémenta­
rité et non en compétition avec 
les autres établissements de 
son territoire.

Le bureaucrate local doit 
également faire en sorte que 
tous les rouages de la com­
plexe machine s’orientent vers 
la qualité totale, l’obtention 
de l’accréditation du Conseil ca­
nadien d’agrément, l’infor­
matisation des services admi­
nistratifs et clinique, la 
rénovation des toits qui coulent, 
le développement d’un nou­
veau service de gériatrie, l’a­
grandissement du laboratoi­
re rendu inadéquat, la 
participation des services ali­
mentaires de l'hôpital à la po- 
potte roulante locale au

service des personnes dans le 
besoin.

Gérer un hôpital en 1991, 
même un petit établissement, 
est un défi intéressant et mo­
bilisateur mais il exige du ges­
tionnaire d’être un généra­
liste attentif à toutes les 
composantes de cette com­
plexe machine.

Situer le débat actuel au­
tour du pouvoir medical ou bu­
reaucrate fausse totalement 
la discussion. La publicité des 
fédérations médicales fait 
fausse route et ne gagnera à sa 
cause que peu de gens ordi­
naires qui fonctionnent avec 
leur gros bon sens, ce qui 
dans certains cas, vaut mieux 
que bien des diplômes en 
médecine ou en administration.

J’ai voulu souligner un as­
pect seulement du débat actuel, 
les questions fondamentales 
se situant au coeur même de la 
reforme ne semblent pas fai­
re problème pour l’ensemble de 
la population et spéciale­
ment les milieux 
socio-sanitaires.

Dans notre centre hospi­
talier les relations de travail 
sont excellentes entre les 
médecins et les bureaucrates lo­
caux parce qu elles ne se dé­
finissent pas en terme de pou­
voir mais plutôt en terme de 
service a nos concitoyens en be­
soin de santé.

Monsieur Robert Leclerc est 
directeur general de l'Hôpital 
de Notre-Dame de Fatima a 
La Pocatiere.

Votre Q pinion

Ia Bloc en folie
Depuis le retrait de M. Lucien 

Bouchard du caucus conserva­
teur au printemps 1990, les fer­
vents de vaudeville se régalent a 
suivre les aventures du Bloc 
québécois.

Les demieres scènes ont don­
né lieu a des emotions fortes. 
D’abord, l’appui du Parti québé­
cois, qui. récemment annonçait 
son intention de mettre sa 
« machine de guerre » au service 
du Bloc québécois. Une 
machine de guerre qui ne fait 
d’ailleurs plus peur aux guer- 
ners adverses depuis déjà quel­
ques années. Ix- Bloc québécois 
doit-il vraiment se réjouir d’avoir 
l'appui d’une armée qui a été 
forcée de hisser le drapeau blanc 
a ses deux demieres grandes 
batailles ?

Ce support du PQ doit sûre­
ment faire l’affaire de M. Pari­
zeau. Pour lui, c’est en quelque 
sorte une façon de protéger ses 
arriérés Le chef péquiste 
cherche à s’assurer la loyauté de 
M Bouchard Fn effet, on parle 
de plus en plus, pour le PQ, d’un 
chef a deux têtes.

L’appui de cette équipe de 
« losers » a, semble-t-il, déjà des 
effets négatifs sur le Bloc québé­
cois. M. Gilbert Chartrand a 
posé un geste qui l’honore. Il a 
quitté le Bq pour revenir avec les 
Conservateurs de Brian Mulro- 
ney. Ix depute de Verdun-Saint- 
Paul a, a cette occasion, soulevé 
deux bons points.

Il affirmait alors qu’il « n'avait 
pas été élu au sein d’un grand 
parlement pour servir un parti 
provincial ». Il y en a au moins 
un qui a compris.

De plus, M. Chartrand a 
avoue que le Bq avait pour seul 
objectif de détruire un pays Bra­
vo ! Il y a de quoi être fier On se 
fait élire pour défendre les inté­
rêts d’une population pour en­
suite travailler a détruire ce que 
possèdent ses commettants.

Il s'agit la de la plus grande 
supercherie politique de la fin du 
XXe siècle.

A mon avis, la formation du 
Bloc québécois aura servi l’his­
toire. File aura prouvé que la bê­
tise humaine peut atteindre des 
sommets jamais atteints.

Simon Chamberland 
Sillery

L'autre côté de...
Il est extrêmement dommage 

que les agissements d'adminis­
trateurs sans scrupules, béné­
voles de surcroît, viennent ternir 
la réputation d'un college, tel 
que l'Académie Saint-Louis.

Partis de zéro, M. Jocelyn Lee 
et ses excellents professeurs ont 
su faire remonter la pente a cette 
institution qui en avait tant 
besoin

Fn effet, ceux-ci ont plus a 
coeur le bon rendement scolaire 
de l’éleve que l'image projetée 
par leur institution, ce qui n’est 
pas le cas de toutes les institu­
tions pnvees.

Par cela, j'entends qu’un etu­
diant en difficulté reçoit le même 
traitement, sinon plus, que l’é­
lève qui réussit haut la main. A 
cet endroit, on ne prend pas 
pour acquis les mauvais résultats 
scolaires d'un etudiant ; on s’in­
terroge pour savoir pourquoi ses 
résultats sont mauvais et ce 
qu’on peut faire pour remédier a 
cette situation. Excellents peda­
gogues. ces professeurs pren

nent tous les moyens possibles 
pour aider l'éleve qui a des 
problèmes.

Bref, je n’ai eu qu'à me félici­
ter d’y avoir envoyé mon fils.

Louise Bonard-Belleau 
Sainte-Foy

C'était une femme

(Lettre a madame Jocelyne Har­
vey. Charlesbourg)

Vous avez, été, hier, la preuve 
évidente qu’il y a encore des 
gens honnêtes, en venant me li­
vrer à ma résidence le contenu 
complet de mon porte-monnaie 
que vous aviez trouve dans le 
parc de stationnement du Carre­
four Charlesbourg

Vous m'avez évité les nom­
breuses démarches a faire pour 
annuler les nombreuses cartes 
utiles dans le cours régulier de 
toutes nos activités journalières.

Encore une fois merci

Joffre Powell 
Charlesbourg
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L’Onu se penche encore sur le réchauffement de la terre
GENEVE (Nations Cnifs) (d'après AFP) - I'lie réunion dos 
Nations unies destinée a preparer un traité contre le réchauffement 
du globe* jiar I Homme s'est ouverte hier (>our dix jours a 
Genève, alors que les Etats-Unis refusent toujours de s'engager à 
réduire les gaz à « effet de sera* ».

Les experts du Comité intergou­
vememental sur les changements 
climatiques (IPCC), venant de 
plus de lui) pays, s'etaient déjà re­
trouves en fevner a Washington, 
mais sans avancer sur le fonds. Le 
but final est de parvenir a une 
convention sur le climat a la 
Conference de l'ONU sur l'envi­
ronnement et le développement 
en juin 1992 a Rio-de-Janeiro.

Les gaz a « effet de serre », no­
tamment produits par la combus­
tion d’énergies fossiles comme le 
gaz carbonique (C02), sont res­
ponsables d'un réchauffement ar­
tificiel de la Terre, qui pourrait at­
teindre 3 degres a la fin du siecle 
prochain.

Les scientifiques de l'IPCC re­
doutent des consequences drama­
tiques pour l'humanité. L'éléva­
tion du niveau des océans (de 65 
cm en un siecle) submergerait des 
atolls, pays insulaires et plaines 
côtières (comme au Bangladesh et 
en Chine), le regime des pluies 
serait modifie en aggravant séche­
resses et malnutrition sous les 
Tropiques, ce qui provoquerait 
alors des migrations énormes.

Constatant « le pessimisme ou 
en tout cas le scepticisme » de cer­
tains, le president de la reunion, 
M. Jean Ripert, a invité hier les 
délégués à une véritable négocia­
tion sur le contenu de la future 
convention.

En jgref

■ Triste 
anniversaire

BERLIN, 19 juin (AFP) — Les 
ministres des Affaires étrangères 
allemand et soviétique, MM. 
Hans-Dietrich Genscher et 
Alexandre Bessmertnykh, vont 
commémorer ensemble demain le 
50éme anniversaire de l'invasion 
nazie de l’URSS. La cérémonie 
aura lieu à Potsdam, à côté de 
Berlin, dans l’ex-RDA, en 
présence de soldats soviétiques et 
allemands. L'invasion allemande 
de l’URSS a fait une vingtaine de 
millions de morts.

■ Cas de coma 
encombrant

MARSEILLE, (AFP) — Une jeune 
femme de 24 ans, de nationalité 
soviétique, tombée dans un 
« coma prolongé » après une 
césarienne pratiquée a Odessa, en 
mars dernier, cherche vainement 
depuis huit jours une chambre 
d’hôpital dans plusieurs ports de 
la Méditerranée. Mme Stoianova 
a été prise en charge, à la 
demande de sa famille et 
moyennant rétribution par une 
« association humanitaire » dont 
le président est inculpé pour 
escroquerie. Embarquée à bord 
d’un bateau de croisière 
soviétique, elle est accompagnée 
d’un médecin et d’une infirmière 
qui ont tenté en vain de la faire 
admettre dans plusieurs 
établissements hospitaliers. 
Refoulée mardi de Marseille, les 
procédures légales n’étant pas 
respectées, selon la police 
française, elle est partie, sur son 
navire, à destination de Gènes. 
Une équipe de médecins français 
s’est rendue mardi à bord du 
bateau auprès de la patiente, 
notamment pour lui fournir des 
médicaments.

■ Homosexuel 
indemnisé

OAKLAND (États-Unis) (AFP) — 
La pétrolière américaine Shell a 
été condamnée à verser 5,3 mil­
lions $ à un cadre homosexuel 
licencié après la decouverte par sa 
secretaire d’un document person­
nel dans son ordinateur sur une 
soirée homosexuelle. « Cette 
decision est une victoire pour tous 
ceux qui travaillent et veulent que 
leur carrière soit évaluée sur leurs 
capacités professionnelles et non 
sur le jugement moral de leur 
employeur », a déclaré l’avocat de 
M. Collins, M. Paul Wotman.
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Les Etats-Unis, gros produc­
teurs et consommateurs dèner- 
gie. ont en effet refuse jusqu’ici 
tout objectif chiffre, calendrier ou 
protocole.

La CEE propose dans un pre­
mier temps une stabilisation du 
C02 d’ici l’an 2000 sur la base de 
1990. ainsi qu'un protocole sur les 
« puits » (sinks) fixant les gaz no­
cifs, a savoir les forêts. Le Japon 
et l’Australie ont des positions 
voisines.

Quant aux pays du tiers-mon­
de, ils demandent d'abord aux 
pays riches une aide financière et 
des transferts de technologie, 
pour leur permettre de se déve­
lopper avec des energies propres.

L’industrie chimique est egale­
ment au banc des accuses. Green­
peace et le savant britannique Joe 
Farman, auquel est attribué la de- 
couverte du trou d’ozone au-des­
sus de l'Antarctique, ont affirme

mardi que les substituts aux CFC 
(chloroÔuorocarbones) accélèrent 
bien plus le réchauffement de l'at­
mosphère que ne le soutiennent 
les industriels, comme Du Pont.

En novembre dernier, les 124 
Hats participant a la 2e Confe­
rence mondiale sur le climat se 
sont contentes de demander une 
reduction des emissions de gaz à 
effet de serre, responsables du ré­
chauffement de la planète, mais 
sans prendre d’engagements 
precis.

En effet, les Etats-Unis et d'au­
tres gros producteurs et consom­
mateurs d'energie comme l’URSS 
et l'Arabie Saoudite refusent les 
limitations chiffrées auxquelles 
sont prêts la Communauté euro­
péenne et le Japon

Or les scientifiques sont quasi- 
unanimes a estimer que l’indus­
trie. les transports et le chauffage 
dégagent de trop grandes quan­
tités de gaz à effet de serre, no­
tamment du gaz carbonique 
(C02). Consequences probables 
de la hausse des temperatures : 
augmentation du niveau des mers, 
engloutissant des iles et zones cô­
tières, desertification sous les Tro­

piques et famines, bouleverse­
ments meterologiques. etc...

Un des remèdes proposes est 
de renforcer les « reservoirs » des­
tines a capter les gaz nocifs, en 
plantant des forêts

A la veille de la reunion, le

savant britannique Joe Karman, au­
quel est attribue la decouverte dy 
trou d'ozone au-dessus de l’An- 
tarctique, a affirme que les substi­
tuts aux CFC (chlorofluorocar- 
bones) accelerent le 
réchauffement de l'atmosphere

bien plus que ne le soutient l’in­
dustrie chimique

Lors d'une conference de pres­
se a Genève, il a préconisé la refri­
geration a l'ammoniaque et le re­
cyclage au lieu de ces produits de 
substitutions comme les HCFC.
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Stationnement gratuit pour notre clientele
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Les meilleurs steaks de Québec sont à Sainte-Foy
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Tous les jours dès 17h

OMARD
OLONTÉ

UE DE HOMARD............. A VOLONTE
FONDUE DE HOMARD............ À VOLONTÉ
HOMARD BOUILLI... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .À VOLONTÉ
SALADE CÉSAR, PAIN À L’AIL À VOLONTÉ

2395

N.B.

Si vous êtes un homard et que vous avez 
séjourné récemment dans l’océan Atlan­
tique, vous êtes cordialement invité à la 
grande réunion annuelle des homards, qui 
a lieu aux Restaurants LE COUSIN et MAN­
HATTAN GRILL à Sainte-Foy.

Pour les plus raisonnables, il est à noter que durant notre promotion “homard à volonté ”, 
le spécial “homard 2 pour 1 ” à 11,95 $ est disponible tous les jours de la semaine.
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Réservations: 651-5000 
2780, boul. Laurier, Sainte-Foy 
Un restaurant très animé

♦ 4



A-16 Quebec, Le Soleil, jeudi 20 juin 1991

FINALISTE

AMEUBLEMENTS
MERCURIADES

1991
Commerce 
de détail

Aucun comptant, aucun interet, aucun paiement COMMENCEZ A PAYER LE...

If

SUR TOUTE LA MARCHANDISE *
MATELAS SSMMEX

X___

»

REFRIGERATEUR KitcHenAid
Balconnets de grande capacité
Bac a légumes et à viandes sur roulettes
Commandes séparées de température du réfrigérateur
et du congélateur
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GARANTIE:
1 an lOO^pifH^eset 

main-d'œuvre 
5 ans- 100% pieces et

main-d'oeuvre sur 
tout le système 
scellé de 
réfrigération

5 ans - Enceinte intérieure 
10 ans - Pièces de tout le 

système scellé de 
réfrigération
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LAVEUSE
6 programmes de lavage
Variation continue du niveau d'eau réglable selon 
l'importance de la charge - De petite à très grande 
Cuve extra grande capacité 
Système exclusif d'insonorisation 
Dessus en porcelaine très résistant
GARANTIE:

1 an - 100% pieces et main-d'œuvre 
2 ans - 100% pièces 
5 ans - Cabinet

10 ans - Transmission et cuve extérieure

SÉCHEUSE Ki*,
4 cycles de séchage
Choix de 3 températures
Cuve extra grande capacité
Dessus en porcelaine très résistant
Protection des vêtements “Smooth Guard" pour
empêcher les tissus a apprêt permanent de froisser
GARANTIE:

1 an - 100% pièces et main-d'œuvre 
2 ans - 100% pièces 
5 ans - Cabinet et élément électrique 

15 ans - Tambour de la sécheuse

LAVE-VAISSELLE
KltcHeroAicI
4KUDC220T
Système de lavage exclusif a plusieurs niveaux 
Broyeur d'aliments durs en acier inoxydable 
Cuve et paroi intérieure de porte en acier 
recouvertes de porcelaine

GARANTIE:
1 an - Pièces et

main-d'œuvre 
5 ans - Moteur 

10 ans - Cuve et paroi
intérieure de la 
porte

Modèle TANGUAY DESIGN

«EMISE 
DE 

KifchenAid
rabais

TANGUAT

39" 54" 60"
Prix rég. Prix rég. Prix rég.
359* 435*

289$355
479*

78"
Prix rég.
679*
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SOFA-LIT SSMMEX
AVEC MATELAS À RESSORTS
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Rabais
PRIX REGULIER

499$

Cartes de crédit acceptées ‘Sous réserve de l'approbation du service du crédit, ne payez que les taxes de vente L'intérêt vous sera chargé a partir du 12 mars 19H2 sur le solde dû.

LIVRAISON ET SERVICE GRATUITS À LA GRANDEUR DE LA PROVINCE !
BKBoflBS

LÉVIS: 833-4511 BEAUPORT: 867-6282 LES SAULES: 871-4411 TROIS-RIVIÈRES: (819)373-1111 LIVRAISON
PLACE TANGUAY 535, BOUL. SAINTE-ANNE CARREFOUR LES SAULES 2200, DES RÉCOLLETS ET SERVICE: 872-2242

5150, BOUL. L’ORMIERE
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